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[bookmark: _Toc527119429][image: intermediaire]Préambule 
Rappel
La commune du Brusquet dispose d’un PLU approuvé en 2008.
Dans les grandes lignes les orientations du PLU du Brusquet étaient les suivantes :
· Répondre aux besoins en logements.
· Permettre un développement urbain respectueux de l’environnement.
· Répondre aux besoins des habitants en matière d’équipements et d’infrastructures.
· Dynamiser l’économie locale.
· Requalifier les espaces publics et les entrées de village.
· Promouvoir une qualité urbaine et architecturale.

Courant de l’année 2017, la commune souhaite à nouveau faire évoluer son document d’urbanisme par voie de modification du PLU : la modification n°1 du PLU du Brusquet.

Présentation de la modification du PLU
Le plan local d’urbanisme (PLU) fait l’objet d’une procédure de modification lorsque la commune ou l’établissement public de coopération intercommunale (EPCI) envisage de modifier le règlement (écrit et/ou graphique), les orientations d’aménagement et de programmation (OAP) ou le programme d’orientations et d’actions (cas d’un PLUi H/D) du PLU, dès lors que le projet de modification n’implique pas :
· de changer les orientations définies par le projet d’aménagement et de développement durables (PADD),
· de réduire un espace boisé classé, une zone agricole ou une zone naturelle et forestière,
· de réduire une protection édictée en raison des risques de nuisance, de la qualité des sites, des paysages ou des milieux naturels,
· ou une évolution de nature à induire de graves risques de nuisance.
· 
Cette procédure permet des modifications ayant pour effet de :
· majorer de plus de 20 % les possibilités de construction résultant, dans une zone, de l’application de l’ensemble des règles du PLU,
· diminuer ces possibilités de construire,
· réduire la surface d’une zone urbaine (U) ou à urbaniser (AU).
Elle permet notamment d’ouvrir à l’urbanisation les zones à urbaniser (souvent classées
2AU) des PLU (zones définies par l’article R. 151-20 du code de l’urbanisme).


La modification n°1 du PLU du Brusquet repose sur 2 points :
Point 1 – Ouverture d’une partie de la zone IIAU en IAU
Point 2 - Modifications des articles relatifs à la zone Ua
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[bookmark: _Toc419802883][bookmark: _Toc448237978][bookmark: _Toc527119431][bookmark: _Toc527119447][bookmark: CHAP1]Présentation de la commune
[bookmark: _Toc419802884]La commune du Brusquet est située au cœur du département des Alpes-de-Haute-Provence (04). Elle fait partie des Pays de Durance et Bléone, à la fois alpins et provençaux, ils s'organisent autour d'anciennes cités telles que Sisteron, Manosque et Digne-les-Bains.
La population de Le Brusquet est de 965 habitants en 2014 et est en augmentation régulière depuis les années 1968. 
Le village du Brusquet est desservi par la RD 900 qui relie Digne à Barcelonnette.
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Provence Alpes Agglomération
Le 1er janvier 2017, la Communauté de communes Haute Bléone (CCHB) dont faisait partie Le Brusquet a fusionné avec la Communauté de communes Moyenne Durance (CCMD), la Communauté de communes des Duyes et Bléone (CCDB), la Communauté de communes Asse Bléone Verdon (CCABV) et la Communauté de communes du Pays de Seyne (CCPS) pour créer la communauté d’agglomération « Provence Alpes Agglomération ».

La procédure du SCOT de la communauté d’agglomération sera lancée dans quelques mois.
 (
Le Brusquet 
)[image: Carte-PAA-1024x945.jpg] 








[bookmark: _Toc448237979][bookmark: _Toc527119432][bookmark: _Toc527119448]Plan Local d’Urbanisme en vigueur
La commune du Brusquet dispose d’un PLU approuvé en 2008.
Le Projet d’Aménagement et de Développement Durables du PLU du Brusquet.
L’étape-clé de l’élaboration du Plan Local d’Urbanisme consiste en la définition du projet de développement de la commune à l’horizon 15-20 ans, en cohérence avec les besoins et les enjeux identifiés dans le diagnostic territorial, ainsi qu’avec les projets et ambitions de l’équipe municipale.
Les grandes orientations retenues pour le développement de la commune du Brusquet sont établies au sein du Projet d’Aménagement et de Développement Durables (PADD). Elles s’appuient sur six orientations-cadres :
· Orientation-cadre 1 : Répondre aux besoins en logements.
· Orientation-cadre 2 : Permettre un développement urbain respectueux de l’environnement.
· Orientation-cadre 3 : Répondre aux besoins des habitants en matière d’équipements et d’infrastructures.
· Orientation-cadre 4 : Dynamiser l’économie locale.
· Orientation-cadre 5 : Requalifier les espaces publics et les entrées de village.
· Orientation-cadre 6 : Promouvoir une qualité urbaine et architecturale.

Au regard de la modification souhaitée, le PADD fixe les objectifs d’évolution suivants :
· Réaliser environs 95 logements d’ici 2020 pour atteindre une population de l’ordre de 1250 habitants.
· Améliorer l’adéquation entre l’offre et la demande de logements dans un objectifs de mixité urbaine, sociale et générationnelle
· Favoriser le développement urbain en continuité de l’existant
· Favoriser la création de nouveaux logements sous différentes formes et tailles
· Favoriser la réhabilitation des centres anciens : village du Brusquet et hameau du Mousteiret
· Veiller à ne pas porter atteinte à la silhouette de Mousteiret 

 (
La modification du PLU du Brusquet ne perturbe pas l’économie générale du PADD puisqu’elle respecte en tout point les orientations et objectifs de ce dernier.
Dans un premier temps, elle respecte les projections démographiques et le besoin en logements programmés pour la période 2008-2022.out en garantissant une maitrise de la ressource foncière.
Dans un second temps, elle respecte l’objectif de préservation de la qualité architecturale et de l’identité du hameau de 
Mousteiret
.
)
[image: DSC_0447]
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[bookmark: _Toc448237980][bookmark: _Toc527119433][bookmark: _Toc527119449]Servitudes s’imposant au document d’urbanisme
Liste des servitudes d’utilité publique
Des servitudes s’imposent au document d’urbanisme, relatives :
· Aux terrains riverains des canaux d’eau (A3)
· A la protection des bois, des forêts et des dunes (A8)
· A l’instauration de périmètres de protections des eaux potables (souterraines ou superficielles) et des eaux minérales (AS1)
· Aux communications téléphoniques et télégraphiques (PT3)
· Aux travaux d’élagage des plantations situées à proximités des lignes de télécommunications (PT4)
· Aux repères géodésiques


Impacts de la modification du PLU sur les servitudes d’utilité publique
La modification du PLU du Brusquet conduit à la création d’une Orientation d’Aménagement et de Programmation, ainsi qu’à l’ajustement des pièces règlementaires.

Ces points de modification n’impactent aucune servitude d’utilité publique.

[bookmark: _Toc419802886][bookmark: _Toc448237981][bookmark: _Toc527119434][bookmark: _Toc527119450]Documents supra-communaux
Schéma Directeur d’Aménagement et de Gestion des Eaux (SDAGE) Rhône Méditerranée Corse
Le SDAGE Rhône Méditerranée est un document de planification adopté par le Comité de Bassin le 20 novembre 2015.Il a été élaboré en application de la directive cadre sur l’eau (DCE) du 23 octobre 2000. Le Code de l’Urbanisme établit aux articles L.111-1-1, L.122-1, L.123-1 et L.124-2, que les SCoT, PLU et Cartes Communales doivent être compatibles avec le SDAGE. 
Le SDAGE et la directive cadre sur l’eau visent l’atteinte du bon état des eaux en 2021 et fixent notamment comme objectif la non dégradation des milieux aquatiques. L’orientation fondamentale n°2 du SDAGE Rhône Méditerranée prévoit que les documents d’urbanisme doivent respecter ce principe de non dégradation et tenir compte des évolutions prévisibles ou constatées des milieux aquatiques du fait des aménagements projetés.
Le SDAGE Rhône Méditerranée 2016-2021 fixe, pour chaque bassin, les orientations fondamentales d’une gestion équilibrée de la ressource en eau. Les objectifs environnementaux à l’horizon 2021 sont : 
· 66 % des eaux superficielles visent le bon état écologique d’ici à 2021 ;
· Cours d’eau : 64%
· Plans d’eau : 77 %
· Eaux côtières : 97 %
· Eaux de transitions (lagunes) : 40 %
· 99 % des eaux souterraines en bon état quantitatif d’ici à 2021 ;
· 85 % des eaux souterraines en bon état qualitatif d’ici à 2021.
Dans certains cas, l’objectif de bon état ne pourra être atteint en 2021, pour des raisons techniques ou économiques ; le délai est alors reporté à 2027.
Les 9 orientations fondamentales sont les suivantes :
· S’adapter aux effets du changement climatique (nouvelle orientation)
· Privilégier la prévention et les interventions à la source pour plus d’efficacité
· Concrétiser la mise en œuvre du principe de non dégradation des milieux aquatiques
· Prendre en compte les enjeux économiques et sociaux des politiques de l’eau, et assurer une gestion durable des services publics d’eau et d’assainissement
· Renforcer la gestion de l’eau par bassin versant et assurer la cohérence entre aménagement du territoire et gestion de l’eau
· Lutter contre les pollutions, en mettant la priorité sur les pollutions par les substances dangereuses et la protection de la santé
· Préserver et restaurer le fonctionnement des milieux aquatiques et des zones humides
· Atteindre l’équilibre quantitatif en améliorant le partage de la ressource en eau et en anticipant l’avenir
· Augmenter la sécurité des populations exposées aux inondations en tenant compte du fonctionnement naturel des milieux aquatiques

 (
La 
création de l’Orientation d’Aménagement et de Programmation ainsi que la modification de
 
certains
 points 
réglementaires du PLU du
 
Brusquet sur le hameau de 
Mousteiret
 respectent les orientations, objectifs et prescriptions du SDAGE Rhône Méditerranée Corse.
 
)







[bookmark: _Toc419802887][bookmark: _Toc448237982][bookmark: _Toc527119435][bookmark: _Toc527119451]Caractéristiques Environnementales 
[bookmark: _Toc448237983][bookmark: _Toc527119436][bookmark: _Toc527119452]Risques
La commune du Brusquet est concernée par cinq risques :
· Feu de forêt ;
· Inondation ;
· Mouvement de terrain – Tassement différentiels ;
· Séisme ;
· Transport de marchandises dangereuses.
 (
Les modifications du règlement et la création de l’Orientation d’Aménagement et de Programmation s’inscrivent dans le respect et la prise en compte des risques.
Le secteur de projet (OAP) est situé hors risque feu de forêt et inondation.
)
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[bookmark: _Toc448237984][bookmark: _Toc527119437][bookmark: _Toc527119453]Environnement
Le territoire communal du Brusquet est concerné par plusieurs périmètres à statut à savoir trois espaces protégés et gérés, trois ZNIEFF.
Les espaces protégés et gérés
Selon l'Union Internationale pour la Conservation de la Nature (UICN), un espace protégé est « un espace géographique clairement défini, reconnu, consacré et géré, par tout moyen efficace, juridique ou autre, afin d'assurer à long terme la conservation de la nature ainsi que les services écosystémiques et les valeurs culturelles qui lui sont associés».
Au Brusquet, deux catégories de protection sont recensées :
· Protection règlementaire : protections des réserves naturelles géologiques et réserves biologiques ONF ;
· Protection contractuelle : 
· Protection au titre de convention et engagements européens ou internationaux avec une réserve de Biosphère-zone centrale Luberon Lure et une réserve de Biosphère-zone de transition Luberon Lure


Schéma Régional de Cohérence Ecologiques (SRCE) de PACA
Le Schéma Régional de Cohérence Écologique (SRCE) est un document régional qui identifie les réservoirs de biodiversité et les corridors qui les relient entre eux dans le cadre de la définition des trames vertes et bleues. Cet outil d’aménagement est co-piloté par l’Etat et chaque Région. Il comprend un résumé non technique, un diagnostic du territoire régional avec une identification des continuités écologiques, un atlas cartographique, un plan d’actions stratégique et un dispositif de suivi et d’évaluation.

· [bookmark: _Toc527119454]Présentation du site concerné
La mise en œuvre du Schéma régional de cohérence écologique PACA couvre la période  2014-2020.  26  indicateurs  de  suivi  du  Plan  d’action  stratégique  et  4 indicateurs  de  pression  ont  été  définis  pendant  l’élaboration  du  SRCE.  Ils  rendent compte de la mise en œuvre des 19 actions qui ont été proposées dans le Plan d’action stratégique. Ces indicateurs s’organisent selon les grandes orientations du SRCE et font l’objet, ou feront l’objet, d’une fiche présentant les objectifs et les résultats d’évolution. Ils sont répartis dans 4 thématiques :
· Agir en priorité sur la consommation d’espace par l’urbanisme et les modes d’aménagement du territoire pour la préservation des réservoirs de biodiversité et le maintien de corridors écologiques
→   I l  e s t  a t t e n d u  q u e  l a  T V B ( T r a m e v e r t e e t b l e u e ) s o i t  i n t é g r é e d a n s  l e s   O A P.  Il  est  attendu  que  la  TVB  (Trame  verte  et  bleue)  soit  intégrée  dans les OAP  notamment  (action  n°3  «  Prise  en  compte  dans  les  documents  d’urbanisme »).
· Maintenir du foncier naturel, agricole et forestier et développer des usages durables au regard des continuités écologiques
· Développer les solutions écologiques de demain en anticipant sur les nouvelles sources de fragmentation et de rupture
· Mis en œuvre dans le cadre de l’élaboration du SRCE PACA

Pour lutter contre des dommages irréversibles, l’ambition consiste à préserver les zones d’intérêt écologique majeur : les réservoirs de biodiversité, là où sont présents ces   espèces   et   ces   habitats   menacés,   pour   qu’ils   trouvent   les   conditions indispensables à leur cycle de vie. En parallèle, pour constituer un réseau écologique efficace sont identifiées des zones d’intérêt écologique particulier liant ces réservoirs : les corridors écologiques.
[image: ]
Représentation des réservoirs et des corridors, Guide SRCE PACA
A noter qu’un SRADDET pour la période 2030-2050 est en cours d’élaboration et qu’il intégrera le SRCE.
[image: ]

 (
Le SRCE PACA a défini localement un réservoir de type boisé à préserver (
F
R
9
3
R
S
1
5
29), 
dont la limite se situe à  120 
m du projet objet de la modification du PLU.
 
)
.
 (
Modification n° 01
) (
Modification n° 
02
)[image: C:\Users\bpesq\AppData\Local\Microsoft\Windows\INetCache\Content.Word\srce-01.png]


Réserve Biologique ONF 
Les réserves biologiques sont un instrument de l’action de l’Office National des Forêts (ONF) pour la protection du patrimoine naturel. Elles complètent ses outils de gestion durable. Dans certains cas, la valeur patrimoniale particulièrement  élevée d'un site, le besoin  d'une protection réglementaire renforcée ou d'une gestion  conservatoire spécifique, justifient d'aller au-delà de la gestion multifonctionnelle. Il existe deux variantes de réserves biologiques, les Réserves Biologiques Dirigées (RBD), qui concernent des milieux ou espèces remarquables qui nécessitent en général une gestion conservatoire particulière, et les Réserves Biologiques Intégrales (RBI), des espaces-témoins voués à la libre évolution des forêts. C'est au cas par cas qu'un arrêté fixe la réglementation propre à chaque Réserve Biologique.

· [bookmark: _Toc527119455]Présentation du site concerné : FR2300121 – Réserve biologique dirigée du Brusquet

[image: ]D’une  contenance  de  505,337  ha  conformément  à  l’arrêté  du  18  janvier  1993,  cette Réserve Biologique Dirigée est affectée principalement à la production de bois d’œuvre et la protection du milieu naturel. Elle est divisée en une série de production de 192 ha, une réserve biologique de 33 ha (Chênes verts et pubescents traités en taillis et lutte contre la progression du Cèdre) et une zone hors cadre de 280 ha (laissée en repos pour une durée de 20 ans).
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Natura 2000 – Zone Spéciale de Conservation (ZSC) et Zone Spéciale de Conservation (ZPS)
Les Natura 2000 est un réseau européen institué par la directive 92/43/CEE sur la conservation des habitats naturels de la faune et de la flore sauvages qui repose sur deux zones classées. Les Zones Spéciales de Conservation (ZSC), instaurées par la directive Habitats en 1992, ont pour objectif la conservation de sites écologiques présentant soit des habitats naturels ou semi-naturels d'intérêt communautaire, de par leur rareté, ou le rôle écologique primordial qu'ils jouent (dont la liste est établie par l'annexe I de la directive Habitats), soit des espèces de faune et de flore d'intérêt communautaire, là aussi pour leur rareté, leur valeur symbolique, le rôle essentiel qu'ils tiennent dans l'écosystème (et dont la liste est établie en annexe II de la directive Habitats). Les Zones de Protections Spéciales ont été instaurées en 1979 par la Directive Oiseaux et concernent l’avifaune. La commune du Brusquet n’est pas concernée pa un site Natura 2000 mais elle est mitoyenne d’une ZSC au nord-ouest (La Robine-sur-Galabre).


· [bookmark: _Toc527119456]Présentation du site concerné : FR 9301535 – Montagne de Cal-Haut – Clues de Barles – Clues de Verdaches
D’une surface de 13 197 ha, le site est localisé sur 2 domaines biogéographiques : 33% pour le domaine alpin et 67% pour le domaine méditerranéen. Ce territoire constitue une zone de transition entre les Alpes externes et les Alpes intermédiaires et les Alpes internes et l'oroméditerranéen. Il présente une grande diversité de groupements végétaux avec  des groupements rupicoles particulièrement développés. Les prairies de fauche sont remarquables dans le secteur d'Auzet. D’une grande richesse floristique, les pelouses xérophiles sont particulièrement développées et d pelouses   sommitales   présentent   aussi   des   caractéristiques   intéressantes.   La diversité floristique des prairies de fauche est menacée à moyen terme (abandon).
[image: ]
Les principaux habitats naturels sont constitués de forêts (caducifoliée et résineux) de milieux ouverts (pelouses sèches, steppes et pelouses alpines et sub-alpines) ainsi que des zones minérales de type rochers ou éboulis. Toutes ces zones présentent des enjeux pour la faune et la flore.
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 (
Le site OAP de Vignares  est  situé à 3,25  km  et ne présente pas de  liens ni des habitats à enjeux en lien avec ce périmètre
.
)




Plan National d’Action (PNA) et Plan Régional d’Action (PRA)
Les Plans Nationaux d'Actions (PNA) sont des documents d'orientation non opposables visant à définir les actions nécessaires à la conservation et à la restauration des espèces les plus menacées afin de s'assurer de leur bon état de conservation. Cet outil de protection de la biodiversité est basé sur 3 axes : la connaissance, la conservation et la sensibilisation. Ainsi, ils visent à organiser un suivi cohérent des populations de l'espèce ou des espèces concernées, à mettre en œuvre des actions coordonnées favorables à la restauration de ces espèces ou de leur habitat, à informer les acteurs concernés et le public et à faciliter l'intégration de la protection des espèces dans les activités humaines et dans les politiques publiques. Les Plans Régionaux d’Action (PRA) sont les déclinaisons à l’échelle régionale des PNA.


· [bookmark: _Toc527119457]Présentation du site concerné : Les PNA et PRA évalués par rapport à la commune sont les suivants :

	Espèce
	Commentaire
	Enjeux

	Tortue d’Hermann
	Zone géographique non potentielle
	Nul

	Vipère d’Orsini
	Zone géographique non potentielle
	Nul

	Ganga cata et Alouette calandre
	
Zone géographique non potentielle
	
Nul

	Aigle de Bonelli
	Zone géographique non potentielle
	Nul

	
Vautour percnoptère
	Pas d’observations connues sur la commune, passage potentiel
	
 	Faible	

	
Vautour moine
	Pas d’observations connues sur la commune, passage potentiel
	
 	Faible	

	
Gypaète barbu
	Pas d’observations connues sur la commune, passage potentiel
	
 	Faible	

	Faucon crécerellette
	Zone géographique non potentielle
	Nul

	
Chevêche d’Athéna
	Pas d’observations connues sur la commune ni sur les communes périphériques
	
 	Faible	

	
Butor étoilé
	Pas d’observations connues sur la commune ni sur les communes périphériques
	
Faible

	Outarde canepetière
	Zone géographique non potentielle
	Nul

	Glaréole à collier
	Zone géographique non potentielle
	Nul

	Pies-grièches
	Présence uniquement de la Pie-grièche
	 	Faible	

	
Chiroptère
	Petit et Grand Rhinolophe, Petit Murin, Barbastelle d’Europe et Minioptère de Schreibers sont répertoriés dans le site Natura 2000 FR9301545
	
    Modéré 

	Loutre	–	Castor	et Campagnol amphibie
	Epreinte (Loutre) trouvée en 2016 dans la Bléone, Castor présent dans la Bléone
	
 	Fort	

	Loup
	Espèce présente localement
	 	Fort	

	
Apron du Rhône
	Présence historique mais pas actuelle dans la Bléone et en phase de recolonisation
	
 	Fort	

	Sonneur à ventre jaune
	Pas d’observations connues sur la commune
	    Modéré 
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Les espèces à enjeux forts au niveau communal sont la Loutre, le Castor, le Loup, l’Apron du Rhône, le Lézard ocellé, la Cordulegaster caerulescens, l’Azuré du Serpolet, le  Damier  de  la  Succisse  et  la  Proserpine.  Ces  espèces  sont  soit  connues  sur  la commune, soit connues sur les communes mitoyennes. Il est cependant important de prendre en compte les autres espèces à enjeux modérés étant donné le nombre limité d’études ou de relevés sur la commune.
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Les ZNIEFF
Lancé en 1982, l’inventaire des Zones Naturelles d’Intérêt Écologique Faunistique et Floristique (ZNIEFF) a pour objectif d’identifier et de décrire des secteurs présentant de fortes capacités biologiques et un bon état de conservation. On distingue 2 types de ZNIEFF, les  ZNIEFF de type I concernant les secteurs de grand intérêt biologique ou écologique et les ZNIEFF de type II de grands ensembles naturels riches et peu modifiés, offrant des potentialités biologiques importantes.

· [bookmark: _Toc527119458]Présentation du site concerné : ZNIEFF de type 1 :  910012709 Collines de la Lausière:
D’une surface de 128,17 ha, le site est localisé dans la partie nord du département des Alpes-de-Haute-Provence, dans la petite région naturelle des Préalpes de Digne), le site est établi sur la commune du Brusquet. Il se situe au nord du village Brusquet, sur une petite colline au lieu-dit Notre Dame de Lausière.

Le substrat géologique du site est principalement constitué de calcaires et de marnes noires du Toarcien et du Domérien. Le site est soumis à un climat de moyenne montagne d'affinités supra-méditerranéennes marquées. Étendu entre 730 m et 950 m d'altitude, le site s'inscrit dans les étages de végétation supra-méditerranéen et montagnard inférieur.

Les milieux remarquables sont les Les habitats typiques ou représentatifs du site comprennent : les éboulis thermophiles à Calamagrostis argenté (Achnatherum calamagrostis)    [all.    phyto.    Stipion    calamagrostis    (61.3)],    les   garrigues    supra- méditerranéennes à Thym (Thymus vulgaris) [all. phyto. Helianthemo italici-Aphyllanthion monspeliensis  (32.63)],  les  landes  supra-méditerranéennes  et  oro-méditerranéennes  à Genêt cendré (Genista cinerea) et Lavande à feuilles étroites (Lavandula angustifolia) [all. phyto.  Lavandulo  angustifoliae-Genistion  cinereae  (32.61  et  32.62)],  les  boisements thermophiles et supra-méditerranéens de Chêne pubescent (Quercus humilis) [all. phyto. Quercion  pubescenti-sessiliflorae  (41.711)],  et  les  pinèdes  sylvestres  sèches  supra- méditerranéennes [all. phyto. Cephalanthero rubrae-Pinion sylvestris (42.59)].

Au niveau de la flore, le site abrite deux espèces notables : une espèce déterminante avec la Potentille inclinée (Potentilla inclinata) et une espèce remarquable protégée au niveau national avec la Primevère marginée (Primula marginata), Les plantes sont notamment spectaculaires au niveau des parois calcaires.

Concernant la faune, les espèces patrimoniales de faune sont représentées par des insectes, comprenant des coléoptères forestiers et des lépidoptères des milieux ouverts. Une espèce déterminante et trois espèces remarquables forment ces deux cortèges bien différenciés. Chez les coléoptères, notons le Clyte à antenne rousse (Chlorophorus ruficornis), espèce déterminante de longicorne (Cerambycidés), endémique franco ibérique, floricole et forestière dont la larve se développe dans les branches mortes de chênes déjà attaquées par un autre coléoptère. Il est accompagné dans les boisements par le Purpuricène globuleux (Purpuricenus globulicollis), espèce remarquable dont la larve affectionne le bois des branches terminales de feuillus, surtout des érables.

Les lépidoptères sont représentés par l'Azuré du Serpolet (Maculinea arion), espèce remarque de Lycénidé en régression, plutôt localisée, protégée au niveau européen, menacée en Basse Provence par la destruction de ses habitats, les bois clairs et ensoleillés, les pelouses et les friches sèches à serpolets, la Proserpine (Zerynthia rumina), espèce remarquable de Papilionidés, protégée en France, d'affinité ouest-méditerranéenne, dont la chenille vit sur l'Aristoloche pistoloche (Aristolochia pistolochia) et dont l'adulte fréquente les éboulis et coteaux pierreux, chauds et ensoleillés
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· [bookmark: _Toc527119459][bookmark: 930020054_La_Bléone_et_ses_principaux_af]Présentation du site concerné : ZNIEFF de type 2 :  930020054 La Bléone    et    ses  principaux   affluents  (les  Duyes, le Galèbre, le  Bès, le Bouinenc)   et      leurs ripisylves:
Ce site d’une superficie de 2667,47 ha est localisé dans la partie centrale du département des Alpes-de-Haute-Provence. Filiforme, il correspond au cours de la Bléone et de ses principaux affluents (les Duyes, le Galèbre, le Bès, le Bouinenc) et leurs ripisylves. Il s‘étend sur plus de 180 kilomètres, depuis le sommet de bassin versant jusqu'à la confluence avec la Durance, un peu au sud de la petite ville de Château-Arnoux.
Ce site subit un climat sec et ensoleillé, d'affinité provençale. Etendu entre 400 m et 2200 m d'altitude, il s'inscrit dans les étages de végétation supra-méditerranéen, montagnard et subalpin supérieur. Les cours d'eau ont formé d'importants lits, où se sont développés de multiples habitats des bords de cours d'eau. Le creusement de la vallée, ainsi que les variations du lit ont laissé d'importantes terrasses alluviales où se sont développées des activités agricoles. Ce système hydrologique associe une grande variété de milieux et de formations végétales comprenant des bancs de sables et de graviers, dont certains sont végétalisés en partie par des plantes pionnières, des formations riveraines à saules, et quelques lambeaux de cordons boisés en galerie d'Aulne blanc (Alnus incana). Des chênaies pubescentes et des pinèdes sylvestres sont également présentent sur les marges du site, ainsi que des pelouses sèches et des milieux rocheux (éboulis, rocailles,…).
Au niveau des milieux, de nombreux habitats remarquables, typiques ou représentatifs du site et d'intérêt écologique marqué et donc liée aux zones humides sont présentes. Cet écocomplexe fluviatile associe en une mosaïque mouvante d'une riche complexité le cours d'eau actif, les bras morts d'eau lente, les stades pionniers de colonisation des alluvions, les fourrés arbustifs et les ripisylves mâtures, constitue l'essentiel de l'intérêt du site. De plus les divers habitats forestiers de rives forment des corridors en contact avec les milieux adjacents, notamment les espaces bocagers et boisements de bas de versant.
Il possède également des habitats représentatifs des cours d'eau de bonne qualité, à savoir les milieux aquatiques d'eau douce des zones à truite  (24.12) et à barbeau (24.14) qui présentent ici un bon état de conservation.

Au niveau de la flore, le site possède seize espèces végétales déterminantes dont trois protégées au niveau national : l'Inule variable (Inula bifrons), la Corbeille d'argent du mont Aurouse (Iberis aurosica) et l'Ancolie de Bertoloni (Aquilegia bertolonii), superbe renonculacée endémique liguro-provençale. Cinq autre espèces déterminantes ont une protection régionale (Lunaire vivace (Lunaria rediviva), Polygale grêle (Polygala exilis), Violette des collines (Viola collina), Laîche blanchâtre (Carex curta), Orpin de Montereale (Sedum monregalense). Le Potamot des tourbières alcalines (Potamogeton coloratus)), le Doronic à feuilles cordées (Doronicum pardalianches), le Sisymbre à nombreuses cornes (Sisymbrium polyceratium), l'Oeillet de Séguier (Dianthus seguieri subsp. seguieri), l'Asarum d'Europe (Asarum europaeum), la Fléole rude (Phleum paniculatum), la Potentille des neiges (Potentilla nivalis) et le Cotonéaster intermédiaire (Cotoneaster x intermedius) constituent les neuf autres espèces végétales déterminantes du site.

Par ailleurs, il abrite six espèces remarquables, dont trois protégées au niveau national : la Bérardie laineuse (Berardia subacaulis), la Primevère marginée (Primula marginata) et la Gagée jaune (Gagea lutea). Une autre est protégée en Provence-Alpes-Côte-d'Azur : la Minuartie des rochers (Minuartia rupestris subsp. rupestris) et enfin les deux dernières espèces remarquables de ce site sont le Sélin à feuilles de silaus (Katapsuxis silaifolia) et le Sainfoin de Boutigny (Hedysarum hedysaroides subsp. boutignyanum).

Au niveau de la faune, le site renferme un cortège faunistique d'un intérêt patrimonial élevé. En effet, ce sont pas moins de vingt neuf espèces animales patrimoniales, dont douze déterminantes qui ont été trouvées ici.

Parmi les mammifères d'intérêt patrimonial, il peut être cité le Castor d'Europe (Castor fiber), le Petit Rhinolophe plutôt thermophile et anthropophile ou le Vespère de Savi, espèce rupicole remarquable, chassant dans les milieux forestiers, notamment les ripisylves. Le Faucon hobereau (Falco subbuteo), la Perdrix bartavelle (Alectoris graeca), le Petit-duc scops (Otus scops), le Guêpier d'Europe (Merops apiaster), la Pie-grièche écorcheur (Lanius collurio), le Bruant proyer (Miliaria calandra) ou l'Aigle royal (Aquila chrysaetos) fréquentent le site.

Chez les invertébrés patrimoniaux, il y est cité l'Alexanor (Papilio alexanor) qui est en limite d'aire en région Provence-Alpes-Côte d'Azur, l'Apollon (Parnassius apollo), le Sablé provençal (Agrodiaetus ripartii), la Proserpine (Zerynthia rumina), la Diane (Zerynthia polyxena), l'Ecaille chinée (Euplagia quadripunctaria), ou l'Azuré du Serpolet (Maculinea arion) connu au Brusquet et protégé au niveau européen (directive CEE « Habitats « ). Il menacé par la destruction de son habitat (les bois clairs et ensoleillés, les prairies, les zones buissonneuses  et  les  friches  sèches  à  Serpolet  jusqu'à  1800  m  d'alttude).  Pour  les coléoptères, on retrouve le Lucane cerf-volant (Lucanus cervus), le Ropalope lombard (Ropalopus insubricus), le Clyte à antennes rousses (Chlorophorus ruficornis), le Saphane de Truqui (Drymochares truquii), le Carabe doré Carabus (Autocarabus) auratus honnorati, ou le Harpale Harpalus punctipennis. Pour les orthoptères, on retrouve la Decticelle aptère(Pholidoptera aptera aptera), espèce déterminante d'Orthoptères Tettigoniidés Decticinés, très  localisée  en  France  (Alpes  de  Haute-Provence,  Alpes-Maritimes,  Massif  Central  et Pyrénées-Orientales) que l'on rencontre essentiellement dans les lisières, clairières, mégaphorbiaies, fruticées, prairies mésophiles des étages montagnard et subalpin. Grace à ses ramifications, Le site permet le transit des espèces végétales et animales, entre la Provence, à partir de la Durance, et l'intérieur des massifs des Alpes-de-Haute-Provence, ce qui se traduit par exemple par la remontée de plantes méditerranéennes ou la descente de plantes alpines.
[image: ]
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Point 1 – Ouverture d’une partie de la zone II AU en I AUa	30
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Notice explicative de la modification du Plan Local d’Urbanisme du BRUSQUET
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[bookmark: _Toc417485860][bookmark: _Toc419802892][bookmark: _Toc448238033][bookmark: _Toc449010610][bookmark: _Toc513476020][bookmark: _Toc527119439][bookmark: CHAP3]Point 1 – Ouverture d’une partie de la zone II AU en I AUa 
[bookmark: _Toc416367547]Contexte
Dans le cadre du PLU opposable de la commune du Brusquet, l'objectif de renforcer la centralité autour des équipements sportifs, scolaires et administratifs existants (mairie, stade, école, ...) a engendré l'inscription d'une zone à urbaniser à moyen long terme (IIAU) située au nord-ouest de ces équipements. Cette zone permet d’envisager à moyen/long termes de créer une couture urbaine entre la zone urbaine mixte (logements et équipements) localisée à l'Est et les constructions existantes à vocation d'habitat situées à l'ouest de la zone IIAU.
Cette zone vient ainsi renforcer les équipements existants par la réalisation d'un équipement public de santé ou paramédical.
Dans le cadre de la présente modification du PLU, il s'agit d'ouvrir à l'urbanisation à court terme la partie nord-est de la zone IIAU afin de pouvoir réaliser dans un premier temps l'équipement de santé/paramédical tout en assurant une intégration environnementale, paysagère et architecturale du projet.
L'ouverture d’une partie de cette zone IIAU en IAU vient donc renforcer la centralité, telle projetée dans le PADD.
La partie ouest et sud de la zone IIAU, située au sud du chemin, est maintenue en zone IIAU afin de préserver une zone tampon et une ouverture depuis la RD 900 dans un premier temps. Cela permet également de maîtriser l'urbanisation future en phasant dans le temps l'ouverture des zones d'extension. Sachant qu'au sein de la zone urbaine existante, il existe un potentiel foncier encore disponible (dent creuse, division parcellaire), il n'est donc pas nécessaire d'ouvrir plus de zones d'extension et cela permet d'assurer une maîtrise de l'urbanisation. Une orientation d’aménagement et de programmation (OAP) sera créée en se basant sur le projet d’équipements pour personnes âgées. 
L’emplacement réservé pour création d’un équipement public de santé ou paramédical n°1 est supprimé car le projet est intégré au sein de l’OAP ; l’objectif étant que l’aménageur acquiert les terrains afin de les aménager. De la même manière, l’ER n° 3 pour élargissement de voirie est légèrement réduit sur la partie nord en lien avec le projet. Parallèlement, un ER est créé pour la réalisation d’un cheminement doux afin de relier le site de projet au maillage doux existant. Cet ER vient se substituer à celui que l’on supprime et prend ainsi le n°1 en termes de numérotation.

[bookmark: _Toc416367548]Objet de la modification
Le point n°1 de la modification du PLU consiste à ouvrir à l’urbanisation une partie de la zone II AU en I AU, secteur destiné à accueillir une Orientation d’aménagement et de Programmation et de modifier les 2 emplacements réservés précédemment explicités :
· Reclassement d’une partie de la zone II AU en zone I AUa.
· Suppression de l’ER n°1 (réalisation d’un équipement de santé ou paramédical), réduction de l’ER n°3 et ajout d’un autre ER n° 1 pour création d’un cheminement doux
· Définition d’une Orientation d’Aménagement et de Programmation permettant l’accueil du projet de la commune.

A ce titre, le règlement, le zonage, les emplacements réservés sont modifiés et une OAP est créée.
[bookmark: _Toc513105695][bookmark: _Toc416367549]


Modifications apportées aux pièces du PLU
Plans de zonage
· Reclassement zone II AU en I AUa et suppression emplacement réservé n°1 et réduction du n°3 et ajout d’un ER pour cheminement doux
	Avant modification
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	Après modification

	[image: ]



Evolution des superficies des zones et ER :
. La superficie de la zone IIAU du PLU opposable est de : 11, 9 ha
. Le secteur IAUa présente une superficie de : 1,6 ha
. L’ER 3 était de 8292 m2 dans le PLU opposable. Dans le cadre du projet, l’ER n°3 a une superficie de : 6062m2
. Le nouvel ER n°1 pour création de cheminement doux présente une superficie de : 140m2
Orientation d’aménagement et de programmation
[image: ]Le PLU opposable présente des OAP mais ces dernières ne concernent pas le secteur de projet. Il s’agit dans le PLU de créer une OAP sur une partie de la zone IIAU du PLU opposable.
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[image: C:\Users\bpesq\AppData\Local\Microsoft\Windows\INetCache\Content.Word\DSC_0367_stitch.jpg]Caractéristiques et organisation actuelle du site
[image: ] (
Superficie de la zone
 : 1,6 hectares
Occupation du sol
 : zones agricoles et friches
Enjeux : 
Accueillir un 
équipement public de santé ou paramédical 
pour personnes âgées tout en assurant son intégration environnementale (forme urbaine, densité, accès) / Maintenir des cônes de vue de qualité, notamment en direction du massif du centre bourg du Brusquet et de la vallée de la Bléone / Garantir une intégration en tenant compte de la topographie / Utiliser en partie les voiries existantes pour permettre une desserte cohérente / Conforter les liaisons apaisées et motorisées avec le centre-bourg.
)
Documents d’urbanisme et patrimoine foncier
Le site de projet se situe en zone I AUa sur le plan de zonage du PLU opposable, correspondant à une zone à ouvrir à l’urbanisation à court terme. Deux emplacements réservés ont été inscrits afin de réaliser un élargissement de la voie de l’Arzieras (ER1) et un cheminement piéton en direction du hameau de Mousteiret (ER8).
Concernant le patrimoine foncier, l’orientation d’aménagement se développe sur deux parcelles : les parcelles B 1832 et B 934. 

Desserte en réseaux 
Le secteur concerné par l’OAP est situé en extension de la zone urbaine, les réseaux publics d’eau potable et d’assainissement collectif sont disponibles au droit de la zone. Ils pourront desservir l’ensemble des nouvelles constructions.












[bookmark: _Toc513105694][bookmark: _Hlk513476756]Ancienne zone IIAU : Le secteur Vignares 
Sur la commune du Brusquet, deux secteurs sont inscrits en zone IIAU. Le premier se situe au Nord de la RD900, le second se trouve au Sud-Ouest du village. 
[image: K:\Dossiers\affaires\E18091 - BRUSQUET - ET COMPLT\1_Technique_Réalisation\1_DOC DE TRAVAIL\CARTES & COUPES\Cartes\C10- Zonage IIAU\Zonage 2AU.png]

La zone IIAU située sur le lieu-dit du Vignares s’étend sur une surface de 6 hectares. Il est essentiellement composé de terres agricoles dont une partie n’est plus cultivée et représente donc des friches. Le secteur présente une pente Nord-Sud ainsi qu’une faible pente Est-Ouest. 
 (
Destination dans le PLU actuel
Le secteur est classé comme non urbanisé dans le PLU opposable en raison de la sensibilité et de l’enjeu urbain qu’il représente. Une étude pré-opérationnelle fine est nécessaire avant d’ouvrir ce secteur à l’urbanisation. 
Deux emplacements réservés se situent sur l’aire de ce secteur IIAU : 
Un emplacement réservé pour la réalisation d’un équipement public de santé ou paramédical sur une surface de 14 300 m² ;
Un emplacement réservé pour l’élargissement et aménagement des abords de la RD900 sur une surface de 8 292 m². 
)[image: ]

 (
Friches agricoles du secteur du Vignares
)[image: K:\Dossiers\affaires\E18091 - BRUSQUET - ET COMPLT\1_Technique_Réalisation\2_DOC SOURCE\PHOTOS\DSC_0367.JPG]
Autour du secteur, les densités et typologies de constructions présentes ne sont pas uniformes. A l’Est se trouve un ensemble relativement dense de logements sociaux, avec des parcelles bâties de maisons individuelles d’environ 500 m² en RDC et R+1. A l’Ouest, il s’agit d’un ensemble moins dense avec des parcelles bâties de maisons individuelles d’environ 1 200 m² où les logements sont principalement en R+1. 

[image: ]
 (
Logements sociaux à proximité du secteur
) (
Maison individuelle à proximité du secteur
)[image: ]
Au Sud du secteur se trouve un ensemble d’équipements sportifs (stades, terrains de tennis) ; d’enseignement (école communale), et de services (mairie, bureau de poste), l’ensemble de ces équipements forment une centralité dynamique. 
 (
Mairie
) (
Terrains de tennis
) (
Stade de foot
)[image: ]


· Relief

Le profil altimétrique du secteur Vignares, indique une pente Nord-Sud régulière. Sur la partie Est du secteur, l’altitude la plus basse se situe au niveau de sa jonction avec la voie de l’Arzieras (787 mètres) tandis que la plus haute, située à la limite Nord du secteur se trouve à 792 mètres. La pente est de 3 à 8%. Sur sa partie Ouest, l’altitude la plus élevée est à 791 mètres tandis que la plus basse est à 779 mètres avec une pente de 1 à 11%. 
Le secteur est également concerné par une légère pente dans le sens Est-Ouest avec altitude la plus haute la limite Est (790 mètres) et pour altitude la plus basse 784 mètres à environ 320 mètres du point le plus élevé. La pente augemente lègerement pour atteindre 786 mètres à la limite Ouest. La pente n’eccède pas les 7%. 
[image: K:\Dossiers\affaires\E18091 - BRUSQUET - ET COMPLT\1_Technique_Réalisation\1_DOC DE TRAVAIL\CARTES & COUPES\Etude d'oppotunité\Profil altimétrique Vignares\profil altimétrique.png]
· Les éléments paysagers

Différents éléments paysagers entourent le secteur : 
· Le clocher du centre bourg du Brusquet au Sud ;
· La vallée de la Bléone au Sud ;
· La colline boisée de Lauzière au Nord.
 (
Clocher du centre bourg du Brusquet
Vue depuis le secteur du Vignares
)[image: ]
 (
Vallée de la Bléone
Vue depuis le secteur Vignares
)[image: K:\Dossiers\affaires\E18091 - BRUSQUET - ET COMPLT\1_Technique_Réalisation\2_DOC SOURCE\PHOTOS\DSC_0402.JPG]
 (
Lauzière 
Vue depuis la RD900
)[image: K:\Dossiers\affaires\E18091 - BRUSQUET - ET COMPLT\1_Technique_Réalisation\2_DOC SOURCE\PHOTOS\DSC_0412.JPG]




· L’accessibilité du secteur

La voie de L’Arzieras, limite Sud-Est du secteur, est reliée en deux endroits à la RD900, et en constitue les deux accès principaux. Une hiérarchie se fait naturellement entre ces deux entrées dans la mesure où la première a un dimensionnement suffisamment large pour accueillir un flux de véhicules plus important. Cette entrée conduit notamment à la Mairie, école communale et aux divers équipements sportifs. 
La seconde entrée, située sur la portion de voie la plus étroite de la voie de l’Arzieras, conduit aujourd’hui les automobilistes vers les maisons individuelles qui bordent la voie. 
Un autre accès au secteur peut être envisagé par la mise en place d’un bouclage avec le chemin de la Combe à l’Ouest du secteur qui rejoint également la RD900. 

[image: K:\Dossiers\affaires\E18091 - BRUSQUET - ET COMPLT\1_Technique_Réalisation\1_DOC DE TRAVAIL\CARTES & COUPES\Etude d'oppotunité\accès Etude d'opportunité.png]
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Contexte paysager
« Le paysage désigne une partie de territoire telle que perçue par les populations, dont le caractère résulte de l’action de facteurs naturels et / ou humains et leurs interrelations ». Cette définition du paysage préfigure la démarche d'analyse qui suit, basée à la fois sur une approche scientifique et sensible.
De multiples disciplines sont mises à contribution pour définir et caractériser un paysage : la géologie, la géomorphologie, l'hydrographie, l'analyse des milieux naturels, des pratiques agricoles et forestières, l'urbanisme, la connaissance du patrimoine et des usages, la pratique des lieux, les représentations sociales ...
Dans le cadre de notre étude, nous définirons le « cadre paysager » autour du projet d’équipement public de santé ou paramédical de la commune du Brusquet, en se basant sur les composantes paysagères qui constituent son environnement. L’objectif attendu de cette étude est ainsi de proposer une lecture du paysage suffisamment détaillée pour assurer une intégration optimale du projet dans son contexte paysager.  

Unités paysagères supra-communales
La moyenne vallée de la Bléone
 (
DEFINITION DE LA NOTION 
« D’UNITE PAYSAGERE
 »
Les 
unités paysagères
 sont des espaces homogènes en termes d'éléments de composition, motifs paysagers, structures paysagères, ambiances, perceptions et représentations sociales.
Les limites des unités paysagères des Alpes de Haute-Provence sont la plupart du temps situées sur les lignes de crêtes, les cols, les clues et dépendent donc fortement de la géomorphologie. Mais les activités humaines modifient considérablement les paysages naturels. Ces limites peuvent donc parfois être liées à l’occupation du sol (forêts, agriculture, formes urbaines…).
Dès que l’on a la sensation de changer de paysage, dès que certains éléments caractéristiques fondamentaux disparaissent au point de briser l’homogénéité d’un paysage, il y a alors positionnement d’une limite. Certaines, plus discrètes, sont floues car la transition se fait progressivement. Exceptionnellement, seront aussi intégrés dans les unités certains paysages qui peuvent paraître différents, mais qui font partie intégrante du paysage permanent perçu visuellement et sociologiquement dans l’entité.
)Les atlas de paysage identifient et caractérisent les unités paysagères qui composent un département ou une région. Un premier atlas a été réalisé dans les Alpes de Haute-Provence en 2003. Cette démarche co-financée et co-pilotée par le Département et la DIREN à l'époque, s'est traduite par un document de référence, reconnu pour sa qualité.
Il définit 47 unités paysagères argumentées par une solide analyse paysagère, confortée par une étude sociologique et un séminaire départemental.
[image: http://atlas04.batrame-paca.fr/images/atlas/carte_unites-paysageres.jpg]

 (
LE BRUSQUET
)Le territoire de la commune du Brusquet se situe au sein de l’unité paysagère dite de « La moyenne vallée de la Bléone ». 
[image: http://atlas04.batrame-paca.fr/images/atlas/up/up-25_005.jpg]


[image: ]

Cette unité présente un relief complexe qui offre des paysages variés : vallée encaissée au nord de la Grande Colle, large bassin entre Marcoux et le Mousteiret, petits vallons intimes (Le Bouinenc, les Eaux Chaudes, Le Mouirouès), versants suspendus et reculés (Entrages, Les Dourbes).
[image: ]L’eau est très présente dans le paysage sous forme de torrents, de rivières mais aussi sous forme de ravinements dans les reliefs marneux. Le cours d’eau principal, la Bléone, est alimentée par des cours d’eau importants (l’Arigeol, le Bouinenc, le Bès) et de multiples ravins.
[image: ]Le bassin de la Bléone (entre le Brusquet et Marcoux), composé de terres alluvionnaires fertiles, présente de vastes étendues cultivées. Sur ces sols favorables et irrigués, prairies, céréales, fourrages, maraîchage, vergers se succèdent. Les nombreuses haies et ripisylves structurent le paysage et renforcent l’aspect de mosaïque. Les parcelles sont souvent ponctuées de grands arbres isolés (noyers), vestiges d’anciens vergers. L’arboriculture, autrefois très présente sur ces terres, est encore fortement visible.
Les boisements, très présents sur le territoire occupent les versants. Les forêts souvent mixtes sont composées de chênes, d’érables, de pins sylvestres et dominent des sous-bois de buis et de genêts. On retrouve aussi quelques plantations de pins noirs.
Dans les ripisylves, les saules et les peupliers sont parfois accompagnés de pins noirs ou de pins sylvestres.
Si le type architectural méditerranéen domine encore dans l’habitat ancien, l’influence montagnarde commence à se faire ressentir (maisons plus massives, murs empâtés, disparition des génoises). Quelques petits villages groupés, parfois perchés comme le Mousteiret ponctuent le territoire.


· Enjeux prioritaires identifiés par l’atlas des paysages
L’Atlas des paysages des Alpes de Haute Provence dégage également des enjeux paysagers à l’échelle du département, qui sont déclinés sur tout le territoire. Ceux qui concernent précisément le périmètre de projet d’équipement de santé public et paramédical de la commune du Brusquet sont les suivants : 
[image: ]
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Unités paysagères vécues et perçues
Les éléments physiques du territoire (hydrographie, relief, occupation du sol, coupures végétales ou topographiques…) et leur perception (ambiance, covisibilité, coupures visuelles, typologie du milieu…) donnent lieu à différentes entités paysagères vécues et perçues autour du périmètre de projet.

Dans un périmètre de 500m autour du site de projet destiné à accueillir l’équipement de santé public ou paramédical, 6 unités paysagères de proximités ont été identifiées : 

[image: ]
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Occupations du sol
Le secteur de projet est essentiellement composé de terres agricoles, dont une partie n’est plus cultivée et représente donc des friches. Le secteur présente une pente nord/sud depuis la partie nord du site de projet. La topographie du site devra donc être prise en compte lors de l’implantation des différentes constructions. 
Concernant les éléments paysagers, l’objectif est de maintenir les cônes de vue de qualité en direction du clocher du centre bourg du Brusquet ainsi que sur la vallée de la Bléone (vers le sud) et du hameau de Mousteiret (vers l’ouest). 
Autour du site de projet, on remarque que les densités et les typologies des constructions présentes ne sont pas identiques. A l’est, on retrouve un ensemble relativement dense de logements sociaux, avec des parcelles bâties de maisons individuelles d’environ 500 m² en RDC et R+1. A l’ouest, il s’agit d’un ensemble moins dense avec des parcelles bâties de maisons individuelles d’environ 1200 m². Là aussi, les habitations sont majoritairement en R+1. 
Au sud du projet, se trouve un ensemble d’équipements sportifs (stade, terrain de tennis), d’enseignement (école communale) et de services (mairie, poste). Le projet trouve ainsi sa cohérence en extension directe de cette centralité dynamique.

[image: C:\Users\bpesq\AppData\Local\Microsoft\Windows\INetCache\Content.Word\OCCUPATION DU SOL_les combes V1-01.png]


Caractère et ambiance de proximité au futur site de projet
Parmi les six unités paysagères vécues et perçues, le futur projet d’équipement de santé public et paramédical sera amené à dialoguer plus directement avec la plaine agricole cultivée, les parties perceptibles du centre bourg et Lauzière.

 (
Source : Altereo
)[image: ]

La garantie d’une bonne intégration du projet repose également sur le respect de l’ambiance ressenti in situ que transmettent ces trois unités paysagères, constituant aujourd’hui un véritable atout pour la commune du Brusquet.  



 (
Source : Altereo
)[image: ]

Eléments de patrimoine : Notre-Dame de Lauzière
A environ 550m du site de projet se trouve la chapelle de Notre-Dame de Lauzière, à côté des vestiges de l'ancien château des Evêques de Digne les Bains, Barons de Lauzière.
Cette chapelle fait pleinement partie de l’identité et de l’attractivité de la commune du Brusquet, attirant de nombreux randonneurs qui viennent profiter d’un panorama à 360° une fois arrivés au sommet de la crête de Lausière (voir photos ci-après).
Bien que l’on observe une importante différence de hauteur entre le site de projet et l’emplacement de la chapelle, le futur projet d’équipement de santé public ou paramédical sera perçu depuis la chapelle Notre-Dame de Lauzière (cf. covisibilité dans la partie suivante) et inversement. Afin de ne pas venir gâcher cet élément paysager et patrimonial, le futur projet devra faire preuve d’une qualité architecturale conforme au caractère provençal et bas-alpins du Brusquet.  
[image: ][image: ]



[bookmark: _Toc513037383][bookmark: _Toc513105699][bookmark: _Toc513106652][bookmark: _Toc513106745][bookmark: _Toc527119440]Perceptions visuelles 
Au regard de la sensibilité multicritères du futur site de projet projetant d’accueillir un équipement de santé public ou paramédical, objet principal de la modification du PLU de la commune du Brusquet, une attention particulière est portée sur la sensibilité paysagère du site et sa relation avec son environnement visuel.

Covisibilité et sensibilité des cônes de vue
Perceptions externes sur le site de projet 
L’analyse des covisibilités depuis les alentours du site de projet montre à quel point ce dernier peut être perçu depuis les principales places et axes de circulations, comme la RD900, la voie de l’Arzieras ou encore la place de l’église. Cette covisibilité importante s’explique par une implantation du site de projet en plein cœur d’un espace agricole quasiment vierge de toute végétation. 
Néanmoins, il est important d’insister sur le caractère éphémère de ces covisibilités. Pour exemple, en empruntant la RD900 le futur site de projet est  très furtivement perceptible, caché la majeure partie du temps par les habitations qui longent la voie et la végétation qui entoure leurs jardins. 

[image: ]
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Perceptions internes au site de projet
Comme décrit précédemment, le site de projet destiné à accueillir l’équipement public de santé ou paramédical est situé sur un espace agricole. Ce milieu complétement ouvert, au léger dénivelé Est-Ouest, offre de larges et remarquables perspectives sur le paysage environnant.

Vue sur la Lauzière et la chapelle Notre-Dame : Tourné vers le Nord, le relief boisé de Lauzière et la chapelle Notre-Dame surplombent le site de projet. Bien que l’importante différence de dénivelé entre les parcelles d’accueil du projet et celui de la chapelle ne laisse pas envisager une dénaturation de cette perspective visuelle très importante pour la qualité des paysages de la commune du Brusquet, le gabarit du futur projet devra tenir compte de la proximité à ces éléments paysagers et patrimoniaux.

Vue sur le centre bourg du Brusquet et la vallée de la Bléone : Au sud du site de projet, le clocher de l’église laisse deviner le bourg historique du Brusquet. Quelques toits en tuiles confirment cette sensation. L’horizon du centre bourg est souligné en second plan par les massifs lointains des Pré-Alpes dignoises, dont le dénivelé plongeant offre probablement la perspective la plus remarquable depuis le site de projet.  

Vue sur la crète de Liman et le hameau de Mousteiret : Tourné vers l’Ouest, dans la continué de la plaine agricole sur laquelle le projet viendra s’implanter, quelques habitations individuelles sont perceptibles au premier plan, ces dernières étant soulignées par les piedmonts descendants de Lauzière. Au second plan, la crête de Liman offre une perspective bien plus lointaine.
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Déplacement et accès
Réseau viaire 
Le secteur du projet est accessible par la voie communale de l’Arzieras, elle-même reliée en deux endroits à la RD900. 
 (
Hiérarchie du réseau viaire
)[image: ]
       
· La RD900, axe structurant de la commune
Concernant la RD900, un trafic dense de véhicules est observé du fait de son usage de transit entre les villes de plus grande envergure de Digne-les-Bains et Barcelonnette. 
 (
RD900, Vue vers Digne-les-Bains
)[image: ]La RD900 est de ce fait un axe structurant autour duquel les communes sont regroupées. La voie principale a une fonction circulatoire prépondérante sur la fonction vie locale. Etant située en agglomération, la limitation de vitesse y est de 50 km/h. L’organisation y est structurée avec des carrefours permettant les traversées Nord-Sud, des traversées piétonnes y sont également aménagées et apparaissent indispensables afin de traverser l’axe de manière sécurisée entre le quartier de l’Arzieras et le centre ancien.  
[image: K:\Dossiers\affaires\E18091 - BRUSQUET - ET COMPLT\1_Technique_Réalisation\2_DOC SOURCE\PHOTOS\DSC_0335.JPG]On observe donc une double voie de circulation de 5 mètres bordée de chaque côté par un trottoir de 2 mètres. 


	

· La voie de l’Arzieras
La voie communale de l’Arzieras à l’inverse de la RD900 constitue une voie de distribution où la vie locale est davantage mise en valeur. Reliée à la RD900 en deux points, cet axe assure la distribution des véhicules vers les différents équipements (Mairie, école, bureau de poste…) situés dans la partie Nord de la RD900. Elle se décompose en deux séquences bien distinctes. 
· Sont entendues comme « séquences » les portions d’une même voie dont l’environnement ou la fonction diffère. 
Exemple : La première partie d’une voie peut avoir une fonction de desserte dans un environnement urbain et propice à la déambulation piétonne, tandis que la seconde partie de cette même voie peut être uniquement dédiée aux modes de circulation motorisés.
Ces parties de voies sont alors décomposées en séquences pour en faire une meilleure analyse.
[image: K:\Dossiers\affaires\E18091 - BRUSQUET - ET COMPLT\1_Technique_Réalisation\2_DOC SOURCE\PHOTOS\DSC_0335.JPG][image: K:\Dossiers\affaires\E18091 - BRUSQUET - ET COMPLT\1_Technique_Réalisation\2_DOC SOURCE\PHOTOS\DSC_0406.JPG]La première séquence débute à la première jonction entre la RD900 et la voie communale de l’Arzieras. Le croisement entre les deux voies se fait par un giratoire d’un diamètre de 6 mètres avec une largeur de voie de 7 mètres.
Composé ensuite d’une double voie de circulation large (13 mètres dont 3 mètres de stationnement en créneau) avec deux passages piétons reliant les divers équipements, et un rétrécissement de la voie à 6 mètres, la voie n’est pas bordée de trottoirs, impliquant que le piéton est obligé de marcher sur la route. 
Néanmoins, la voie étant de type secondaire, elle a pour objet de desservir les différents équipements (allant jusqu’à R+2 de hauteur) situés sur le quartier. Celui-ci étant restreint, la vitesse des automobilistes est adaptée à un partage de la voie avec le piéton. 
De plus, au plus la voie étant bordée de terrains de tennis sur la droite, et d’un stade de foot à gauche, la visibilité de l’automobiliste est assurée et lui permet d’adapter sa vitesse aux différents obstacles qu’il pourrait rencontrer à l’arrivée du croisement entre la seconde séquence et la voie conduisant aux logements sociaux. 
Le marquage au sol permettant de délimiter les voies disparait cependant une fois la mairie et le groupe scolaire dépassés. 
 (
Entrée sur la séquence 1
Vue vers la Mairie
) (
Entrée sur la séquence 1
Vue depuis le rond-point de l’
Arzieras
)
	
[image: K:\Dossiers\affaires\E18091 - BRUSQUET - ET COMPLT\1_Technique_Réalisation\2_DOC SOURCE\PHOTOS\DSC_0326_stitch.jpg]

	[image: K:\Dossiers\affaires\E18091 - BRUSQUET - ET COMPLT\1_Technique_Réalisation\2_DOC SOURCE\PHOTOS\DSC_0406.JPG] (
Entrée sur la séquence 1
Vue depuis la RD900
)

[image: K:\Dossiers\affaires\E18091 - BRUSQUET - ET COMPLT\1_Technique_Réalisation\2_DOC SOURCE\PHOTOS\DSC_0338_stitch.jpg]


La seconde séquence a pour fonction la desserte des habitations situées dans la boucle formée par cette voie et ramène au second point de jonction entre la voie de l’Arzieras et la RD900. 
La route y est plus étroite avec 3.50 mètres de largeur de voie, pourtant à double sens de circulation, elle est caractéristique des axes tertiaires présents sur la commune du Brusquet. 


 (
Carrefour
Vue sur la 
l’entrée de la séquence 2
)



 (
Voie de l’
Arzieras
Vue de la séquence 2 vers la RD900
)[image: C:\Users\esb\Desktop\Le brusquet\Banque png\DSC_0351_stitch.jpg]

Constituant une boucle, la voie de l’Arzieras évolue dans un premier temps dans un espace urbanisé avec un marquage au sol et des passages piétons indiquant le partage des fonctions entre les différents modes de déplacements (voitures, piétons). Puis, dans le prolongement de la voie, celle-ci, toujours à double sens de circulation, évolue dans un cadre péri-urbain à dominante agricole avec quelques habitations individuelles qu’elle dessert jusqu’à l’étroit carrefour ramenant à la RD900. 

Les deux voies (voie de l’Arzieras et RD900) répondent alors au critère de lisibilité. Une voie lisible est immédiatement compréhensible par l’usager, il sait ce qu’il risque de rencontrer. Dans le cas présent, sur la RD900, l’automobiliste identifie l’entrée en agglomération par l’ensemble du bâti qui accompagne son arrivée, et les passages piétons colorés lui indiquent que des piétons sont amenés à traverser la voie. Il va donc adapter sa vitesse en fonction du panneau de limitation règlementaire mais également de manière plus naturelle en fonction de l’environnement qu’il identifie comme urbain et vécu. 
La voie de l’Arzieras, est également lisible du fait des équipements qui se trouvent à proximité. On y distingue en effet un groupe scolaire et un arrêt de car à l’opposé de la voie, des équipements sportifs, la mairie… il est donc facilement compréhensible que le piéton peut se trouver sur la chaussée malgré l’absence de trottoir. L’automobiliste est par ailleurs contraint de réduire sa vitesse par la limitation règlementaire (30km/h) mais également par le dos-d’âne marquant l’entrée du quartier et l’arrivée sur le groupe scolaire. 


Modes de circulation apaisée et transports en commun
· Les modes doux de circulation
 (
RD900 vers Barcelonnette
Passages piétons colorés
)Sur la RD900, l’usage est partagé entre circulation de véhicules et déplacements doux avec l’aménagement de passages piétons à intervalle régulier ainsi que la présence de trottoirs. Du fait de la forte circulation prévue sur cet axe départemental, et afin d’assurer les liaisons Nord-Sud nécessaires pour apaiser la circulation et sécuriser les piétons, les passages piétons bénéficient d’un traitement au sol particulier par un code couleur. Ce traitement particulier est destiné à attirer l’attention de l’automobiliste sur son environnement urbain où il risque de rencontrer des piétons et lui faire adapter sa vitesse naturellement. 

	[image: K:\Dossiers\affaires\E18091 - BRUSQUET - ET COMPLT\1_Technique_Réalisation\2_DOC SOURCE\PHOTOS\DSC_0434.JPG]
	[image: K:\Dossiers\affaires\E18091 - BRUSQUET - ET COMPLT\1_Technique_Réalisation\2_DOC SOURCE\PHOTOS\DSC_0432.JPG]




Par ailleurs, tout au long de cette voie, l’aménagement des trottoirs est uniformisé et permet au piéton de se déplacer sans gêne. En effet, la largeur du trottoir étant de 2 mètres de chaque coté de la voie, l’accès est sécurisé pour tous les usagers même en situation de handicap, mère de famille avec une poussette, une personne chargée de sacs de courses, ou encore une personne handicapée physiquement. Les larges trottoirs constituent donc un avantage et les passages piétons sont accompagnés d’un affaiblissement du trottoir permettant la sécurisation de la traversée. 

 (
RD900 vers Digne-les-Bains
Larges trottoirs
)[image: K:\Dossiers\affaires\E18091 - BRUSQUET - ET COMPLT\1_Technique_Réalisation\2_DOC SOURCE\PHOTOS\DSC_0437.JPG]
Sur la voie de l’Arzieras, le cheminement piéton se fait de manière plus informelle dans la mesure où les aménagements destinés aux modes doux de circulation tels que les trottoirs sont peu perceptibles, voire absents. L’espace est cependant pratiqué du fait des équipements qui s’y trouvent et des ralentisseurs prévus pour les automobiles, les piétons peuvent se déplacer de manière sécurisée. 

· Des continuités piétonnes reliant le centre ancien au quartier de l’Arzieras
Malgré la fracture dans l’urbanisation de la commune du Brusquet causée par la RD900, les continuités dans les déplacements piétons sont facilitées par les aménagements traversants situés à trois endroits sur la RD900 entre les deux entités urbaines. Il est ainsi possible de se rendre de la mairie vers le cœur du centre ancien en 5 minutes à pied ou encore du stade de foot vers le centre ancien en passant par la mairie en 5 à 8 minutes (contre 3 minutes en passant par la section de la voie de l’Arzieras permettant la desserte des maisons individuelles mais n’ayant pas d’aménagement piéton).  

 (
Liaisons douces
)[image: ]
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Liaisons douces
)
· Les transports en commun 
Un arrêt de bus se situe sur la RD900 entre les deux entités villageoises, montrant l’accessibilité en transports en commun de la commune du Brusquet mais aussi et surtout du quartier de l’Azérias et celui du centre-ancien.  
A proximité de l’arrêt de bus, se trouve également une aire de covoiturage. 
A cet arrêt, transitent les lignes : 
· D1 qui dessert les villes de La Javie et Digne-les-Bains, 
· U1 qui dessert les villes de Barcelonnette et Digne-les-Bains,
· LER 28 effectuant le trajet Marseille – Digne-les-Bains – Barcelonnette, en passant par la commune du Brusquet. 
	[image: K:\Dossiers\affaires\E18091 - BRUSQUET - ET COMPLT\1_Technique_Réalisation\2_DOC SOURCE\PHOTOS\DSC_0325.JPG]
	[image: ]


 (
Localisation de l’arrêt de bus « Le Brusquet – Village »
) (
Arrêt de bus « Village – le Brusquet »
) (
Aire de covoiturage
) (
RD900 vers Digne-les-Bains
)[image: ]


Malgré la fracture dans l’urbanisation du centre de la commune causée par la RD900, la voie de l’Arzieras est un lien fort entre les deux entités villageoises de la commune du Brusquet. Les automobilistes, aussi bien que les piétons, peuvent se déplacer depuis le Nord (Arzieras) vers le Sud (centre ancien) de manière continue et sécurisée. 
Ainsi, la RD900, bien que constituant une fracture dans les déplacements des usagers, qu’ils soient à piétons ou automobilistes, dispose d’aménagements existants qui en limitent les effets. D’autres aménagements pourront cependant être prévus pour améliorer les déplacements.  
Notice explicative de la modification du Plan Local d’Urbanisme du BRUSQUET



[bookmark: _Toc511218241]	Synthèse sur les déplacements actuels
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Superficie totale : 
1,6 ha pour l’équipement public de santé 
Vocation de la zone
 : Habitat et 
équipement public de santé ou paramédical 
Typologie d’habitat préconisée :
 
Habitat individuel de type pavillonnaire et habitat collectif pour 
l’équipement public de santé ou paramédical
Densité de bâti « brute » : 
20 logements/ha
Potentiel d’urbanisation : 
9
4 logements
Équipement public de santé ou paramédical
: 
94 logements (70 logts + 24 lots)
)Eléments de programmation
Prescriptions générales
Le site de l’OAP est une zone urbaine, à vocation d’habitat et intégrant l’équipement public de santé ou paramédical, desservie par les réseaux publics au droit de la zone. Les constructions devront être réalisées dans le cadre d’une ou plusieurs opérations d’ensemble et dans le respect des principes de l’OAP.

Composantes urbaines
L’objectif de la commune est de répondre aux besoins en logements pour la population actuelle et future, par la création d’un équipement public de santé ou paramédical et d’une extension pavillonnaire relativement dense, proposant plusieurs typologies de logements individuels.
L’équipement public de santé ou paramédical sur la partie Est de l’OAP est un projet d’ensemble devant accueillir un bâtiment en R+2 composé de 70 logements avec chacun une petite terrasse ou balcon. Pour assurer les services nécessaires au fonctionnement de l’équipement public de santé ou paramédical, des espaces communs sont prévus au sein de l’équipement public de santé ou paramédical (accueil, salle de restauration, cuisine, bureaux administratifs, bâtiment de santé, etc.). En complément du bâtiment collectif, le projet prévoit d’accueillir un ensemble de 24 villas de 70m² d'emprise au sol avec chacune 1 place de parking. Pour une intégration harmonieuse avec les bâtiments avoisinants, le bâtiment principal devra faire preuve d’une architecture de type traditionnel. 
 (
Illustration donnée à titre indicatif du caractère architectural du futur projet
)
[image: ]
Aménagements paysagers
Le projet s’adosse à un site naturel. Il est le trait d’union entre la zone urbanisée, les terres agricoles et l’espace naturel. L’aménagement paysager devra s’appuyer sur ces termes pour insérer le projet dans son environnement. 

Celui-ci devra être réfléchi sur deux visions et deux rythmes :
· La vision depuis l’extérieur -vue de la RD 900, depuis le village.
· La vision depuis l’intérieur du site.

La première devra permettre l’insertion dans le cadre naturel, l’utilisation du cortège de végétaux endémiques constituant la strate visible. Ces végétaux apporteront l’enveloppe végétale douce et nécessaire à l’intégration des bâtiments. 
A l’intérieur du site, les végétaux issus du site seront également une composante majeure de l’aménagement. La flore provençale semi-alpine devra être la palette végétale arbustive principale du projet.




Intégration paysagère du projet 
Deux perspectives sur Lauzière, et sa chapelle, sont jugées sensibles :
· La perspective depuis le village historique sur la colline de Lauzière et le « repère perché » de la tour et chapelle sommitale : depuis la place de l’église (aire d’articulation et de jonction avec la RD 900) englobant dans un même regard la vision du premier plan des espaces agricoles associés au second plan du versant boisé de la colline de Lauzière 
· La perspective sur le paysage ouvert des espaces agricoles et l’arrière-plan du versant boisé de la colline de la Lauzière, dans l’axe de la voie principale de l’Arziéras (passant entre la mairie et l’école) et à son débouché à son extrémité nord. Cette situation à préserver est identique depuis le terrain de foot compte-tenu de son orientation 
Ces cônes de vue ont été entièrement intégrés aux prescriptions de l’OAP qui accompagne la programmation du futur projet d’équipement de santé public et paramédical. Afin de permettre une meilleure appréciation de l’intégration du projet dans son contexte paysager des photomontages ont été réalisés à partir du gabarit et de l’implantation attendue des bâtiments.
Les photomontages montrent notamment que les perspectives visuelles jugées comme sensibles sur Lauzière et la chapelle Notre-Dame de Lauzière sont respectées.

Intégration du projet depuis la place de l’Eglise
[image: ]
Source : G2C

Intégration du projet depuis la voie de l’Arzieras 
[image: ]
Source : G2C
Déplacements et accès
Après la réalisation de l’équipement public de santé ou paramédical et des logements individuels prévus sur le secteur de l’OAP, le flux de véhicules attendus sur la RD900 et la voie de l’Arzieras tend à augmenter. 

1. L’avenir de la RD900
La RD900 étant une voie structurante de la commune, elle est suffisamment dimensionnée pour permettre un flux de véhicules conséquent. Le projet ne viendra donc pas modifier le fonctionnement de cette voie. 
Cependant, le nombre d’usagers se rendant au nouvel équipement public de santé ou paramédical et aux nouveaux logements sera de fait plus important. Cette augmentation du flux de véhicules pourra entrainer des ralentissements ponctuels sur la RD900 aux niveaux des deux intersections avec la voie de l’Arzieras modifiées en conséquence.
Par ailleurs, afin de sécuriser les accès, il sera nécessaire d’implanter des aménagements qui permettront de limiter la vitesse à l’arrivée du carrefour entre la RD900 et la voie de l’Arzieras notamment sur la RD900 en arrivant depuis Barcelonnette. Ces nouveaux aménagements sécuriseront et fluidifieront le trafic tant sur les axes Nord-Sud qu’Est-Ouest. 

L’avenir de la voie de l’Arzieras
La voie de l’Arzieras est connectée en deux points à la RD 900 par un carrefour permettant la desserte des équipements communaux et sportifs, ainsi que par un second carrefour de taille plus réduite situé à 220 mètre du premier en direction de Digne-les-Bains. 
L’accès principal à la voie de l’Arzieras qui mène à la poste, à la mairie et à au groupement scolaire, est d’ores et déjà suffisamment dimensionné pour accueillir le flux de véhicule supplémentaire que représente le projet. La première séquence de la voie de l’Arzieras restera donc à double sens de circulation dans les mêmes dimensions qu’aujourd’hui.  L’accès principal à cette voie se fera toujours par le giratoire qui constitue un atout dans la gestion du trafic attendu sur cet axe avec l’arrivée du futur équipement public de santé ou paramédical. 
A l’inverse, l’accès « secondaire », également connecté à la RD900, présente une dimension ne permettant pas la circulation en double sens sans élargissement préalable. Il sera donc logique que l’utilisation de la seconde séquence de la voie de l’Arzieras soit limitée à la sortie de véhicules vers la RD900 et non l’inverse afin de mettre en place un sens de circulation cohérent pour gérer les entrées et les sorties du site (cf carte de synthèse). 
Par ailleurs, afin d’être suffisamment dimensionnée pour accueillir des aménagements pour les modes doux de circulation, cette portion de voie sera élargie d’au moins 2 mètres. 
 (
Sens de circulation préconisé
)[image: ]Le second carrefour entre la voie de l’Arzieras et la RD900 permettra donc exclusivement la sortie de véhicules vers la RD900 puisque la voie de l’Arzieras sera à sens unique de circulation avec des aménagements pour les modes doux le long de la voie, contrairement à aujourd’hui où la voie est à double sens sans trottoir. 


 (
Sens de circulation préconisé
)Fonctionnement interne au secteur de l’OAP
· Les modes de circulation motorisés
[bookmark: _Hlk511924095]Deux entrées sont prévues pour accéder au secteur de l’OAP. 
La première entrée, située au croisement entre la voie de l’Arzieras et de la voie du Vignarès, permettra l’accès à l’équipement public de santé ou paramédical qui constituera le bâtiment principal du secteur. 
La seconde entrée se fera par la voie de l’Arzieras, pour permettre la desserte des logements individuels. 
Afin d’assurer une circulation fluide et sécurisée, l’Arzieras sera mise à sens unique à partir du croisement marquant la seconde séquence de cette voie. La requalification préalable de cette partie de l’Arzieras est une des conditions obligatoires pour la réalisation de l’extension pavillonnaire  future, conformément à l’emplacement réservé prévu à cet effet dans l’actuel PLU opposable.

 (
Principaux accès au secteur de l’OAP
)[image: ]


Le stationnement des véhicules des usagers se rendant au nouvel équipement public se fera au nord du secteur afin de préserver les perspectives visuelles vers le paysage collinaire et pour respecter la limite à l’urbanisation. 
Pour les logements individuels, l’entrée se fera par la portion de la voie de l’Arzieras mise à sens unique. Un large espace de stationnement est prévu à l’entrée de chacun des logements.  
 (
Programmation simplifiée sur
 le secteur de l’OAP
)[image: ]
· Les modes doux de circulation
Au sein de l’opération, un maillage de cheminements piétons est prévu pour relier les villas au bâtiment principal où se trouvent les espaces communs.
Les continuités piétonnes actuelles identifiées autour du secteur ne seront pas modifiées par l’arrivée du projet. Ainsi, les traversées de la RD900 par les modes de circulation apaisés seront toujours possibles voire améliorés. En effet, grâce à l’élargissement de la voie de l’Arzieras sur sa seconde séquence et sa mise en sens unique de circulation, le piéton pourra s’y déplacer plus aisément. 

Par ailleurs, en réponse à un besoin identifié de relier pour les modes doux le quartier de l’Arzieras et le hameau de Mousteiret, l’OAP prévoie une voie non carrossable dont le tracé se situe sur une portion de chemin existant entre les parcelles agricoles. 

Aucun changement n’est attendu concernant la desserte en transport en commun avec l’arrivée de l’équipement public de santé ou paramédical et de logements individuels. L’arrêt de bus se situant à environ 215 mètres de l’accès principal du secteur de l’OAP, le temps de déplacement d’une personne à pied est inférieur à 5 minutes entre ces deux points. 



 (
Localisation des nouvelles liaisons douces
)[image: ]

Le fonctionnement prévu pour le secteur de l’OAP destiné à accueillir un établissement public de santé ou paramédical et des logements individuels s’intègre dans le fonctionnement global de la commune du Brusquet. 
[image: ]En effet, les voies principales d’accès, étant d’ores et déjà suffisamment dimensionnées pour accueillir le flux supplémentaire induit par la construction de ces nouveaux éléments sans générer de fort ralentissement, les travaux liés à la voirie ne seront pas significatif. Il s’agira cependant de veiller à l’élargissement d’au moins 2 mètres de la seconde séquence de la voie de l’Arzieras afin d’en sécuriser la traversée et d’en modifier le sens de circulation. Actuellement à double sens de circulation sur une voie étroite, cette portion de l’Arzieras sera à l’avenir à sens unique sur une voie plus large puisqu’agrandie. Le piéton pourra s’y déplacer de manière plus sécurisée. 

Les déplacements motorisés au sein de l’aire de l’OAP seront réduits au Nord (pour les visiteurs de l’équipement public de santé ou paramédical) et au Sud (pour les résidents des logements individuels). 
Les espaces dédiés aux cheminements apaisés seront privilégiés grâce à des liaisons piétonnes entre l’espace de stationnement, l’équipement public et les logements. 

Le secteur de l’OAP permet de répondre à un enjeu communal de lier les quartiers entre eux. D’une part, le fonctionnement interne du projet ne vient pas gêner les cheminements doux existants, notamment entre le quartier de l’Arzieras et le centre ancien. Le projet prévoyant l’élargissement de la seconde séquence de la voie de l’Arzieras, la liaison pour les modes doux entre le secteur de l’OAP et le centre ancien est facilité. 
D’autre part, le projet répond à la volonté de lier le hameau du Mousteiret au quartier de l’Arzieras en effectuant un cheminement de principe sur une voie non carrossable dédiée exclusivement à l’usage des modes doux de circulation.
[image: ]

Règlement :
Préambule : les modifications sont indiquées en surligné jaune
[image: ]

	Création d’une nouvelle zone IAUa

	Page 34
[bookmark: _Hlk511987861]La zone IAUa correspond à la zone et au projet d’équipement public de santé ou paramédical.

ARTICLE IAUa 1 – Occupations et utilisations du sol interdites
Dans le secteur IAUa, sont interdites les occupations et utilisations du sol ci-après:
· les constructions destinées à l’artisanat, 
· les constructions destinées à l’industrie,
· les constructions destinées aux activités commerciales,
· les constructions destinées à l’exploitation agricole ou forestière,
· les constructions destinées aux activités hôtelières,
· les constructions destinées à la fonction d’entrepôt,
· les Installations Classées pour la protection de l’Environnement (ICPE),
· la pratique du camping ou du caravaning ou le stationnement de caravanes,
· les constructions à usage d'habitations légères de loisirs,
· les abris en structure légère, transportables ou démontables, quelle qu’en soit la nature et la destination,
· les dépôts de véhicules, de déchets, de matériaux et matériels,
· les affouillements et exhaussements du sol non nécessaires à une construction ou installation autorisée dans la zone,
· l’ouverture et l’exploitation de carrières,
· les stands et champs de tir,
· les parcs d’attraction permanents de jeux et de sport, les pistes de sport mécanique.

ARTICLE IAU 2 – Occupations et utilisations du sol autorisées sous conditions
L’aménagement est conditionné à la compatibilité avec les principes édictés par l’Orientation d’Aménagement et de Programmation (OAP) définie sur la zone.
L’aménagement doit être réalisé sous forme d’une ou plusieurs opérations d’ensemble.

ARTICLE IAU 3 – Accès et voirie
Accès
Pour être constructible, tout terrain doit avoir accès à une voie publique ou privée ouverte à la circulation motorisée en état de viabilité. 
Les accès ne doivent présenter aucun risque pour la sécurité des usagers des voies publiques ou pour celle des personnes utilisant ces accès. Cette sécurité doit être appréciée compte tenu, notamment, de la position des accès, de leur configuration ainsi que de la nature et de l'intensité du trafic.
Des cheminements dédiés pour piétons et 2 roues non motorisés seront aménagés sur la zone selon les principes de l’Orientation d’Aménagement et de Programmation.




Voirie
Toute construction ou installation doit être desservie par des voies publiques ou privées dans des conditions répondant à son importance ou à sa destination, et permettant notamment la circulation ou l'utilisation des engins de lutte contre l'incendie, de sécurité civile, de ramassage des ordures ménagères…
Les dimensions, formes et caractéristiques techniques des voies doivent être adaptées aux usages qu'elles supportent ou aux opérations qu'elles doivent desservir.
Les voies se terminant en impasse doivent être aménagées dans leur partie terminale afin de permettre aux véhicules de faire aisément demi-tour.


ARTICLE IAU 4 – Desserte par les réseaux
Alimentation en Eau Potable (AEP)
Toute construction ou installation qui, par sa destination, implique une utilisation d'eau potable, doit obligatoirement être alimentée par branchement à un réseau public d’eau potable sous pression présentant des caractéristiques suffisantes. Le raccordement est également obligatoire en cas d’aménagement, de changement de destination ou d’extension d’une construction existante.

Assainissement – Eaux usées
Toute construction ou installation nouvelle qui, par sa destination, engendre des eaux usées, doit obligatoirement être raccordée par branchement par des canalisations souterraines à un réseau public d’assainissement présentant des caractéristiques suffisantes. 
En cas d’adaptation, de réfection ou d’extension d’une construction existante susceptible d’engendrer des eaux usées, le raccordement au réseau public d’assainissement est obligatoire.
L’évacuation des eaux et matières usées dans les fossés, caniveaux et cours d'eau est interdite.

Assainissement – Eaux pluviales
Lorsqu'il existe un réseau public spécifique apte à recueillir les eaux pluviales, les aménagements sur le terrain doivent garantir leur évacuation dans ledit réseau.
En cas d'absence de réseau public ou d’insuffisante capacité du réseau existant, les aménagements nécessaires au libre écoulement des eaux pluviales sont à la charge du propriétaire qui doit réaliser les dispositifs adaptés à l’opération et au terrain en évitant la dégradation sur les fonds voisins et sur les équipements publics, en évitant toute concentration. Les eaux pluviales seront gérées à la parcelle par un dispositif approprié dont le volume se calcule selon la formule suivante :
Surface étanche (surface de toiture et dallage divers) x 60 mm/h (débit de pluie exceptionnelle sur la région) x 0,70 (coefficient d’abattement)
L’évacuation des eaux et matières usées dans les réseaux pluviaux est interdite.

Réseaux divers
Les raccordements aux réseaux divers de distribution (électricité, téléphone, TV…) doivent être soit enterrés, soit inclus dans les constructions.

Collecte des ordures ménagères
Dans le cadre des opérations d’ensemble à vocation principale d’habitat, il devra être prévu des locaux poubelles fermés suffisamment dimensionnés.


ARTICLE IAU 5 – Caractéristiques des terrains
Non réglementé

ARTICLE IAU 6 – Implantation des constructions par rapport aux voies et emprises publiques
Les règles d’implantation se calculent en tout point des constructions. 
Dispositions générales
Les constructions (y compris les annexes) doivent s’implanter :
. à l’alignement des voies et emprises publiques existantes ou modifiées.
. ou en respectant un recul minimal de 6 mètres par rapport à l’axe des voies et emprises publiques existantes ou modifiées.

ARTICLE IAU 7 – Implantation des constructions par rapport aux limites séparatives
Les constructions (y compris les annexes) peuvent s’implanter :
· [image: ]Soit sur une des limites séparatives latérales en respectant un recul minimal de 4 mètres par rapport à l’axe des voies à créer.
La construction peut enjamber un passage ou être reliée à une limite séparative latérale par des éléments maçonnés intermédiaires (mur, annexe, cellier, garage…), éventuellement percés par un portail et/ou par un portillon.

· Soit en respectant un recul (L) au moins égal à la différence de niveau (H) entre tout point du bâtiment à édifier et le point le plus proche de la limite séparative, diminuée de 4 mètres, avec un minimum de 4 mètres, soit L = H-4 ≥ 4m (cas 2).

ARTICLE IAU 8 – Implantation des constructions les unes par rapport aux autres sur une même propriété
Non réglementé

ARTICLE IAU 9 – Emprise au sol
L’emprise au sol totale des constructions ne peut excéder 70% de la surface de l’unité foncière.

ARTICLE IAU 10 – Hauteur des constructions
La hauteur des constructions devra être de 9 m maximum à l’égout
Les toits devront avoir à minima 2 pentes.

ARTICLE IAU 11 – Aspect extérieur des constructions et aménagement de leurs abords
Disposition générale
En accord avec l’Art. R111-27 du Code de l’Urbanisme « Le projet peut être refusé ou n'être accepté que sous réserve de l'observation de prescriptions spéciales si les constructions, par leur situation, leur architecture, leurs dimensions ou l'aspect extérieur des bâtiments ou ouvrages à édifier ou à modifier, sont de nature à porter atteinte au caractère ou à l'intérêt des lieux avoisinants, aux sites, aux paysages naturels ou urbains ainsi qu'à la conservation des perspectives monumentales. »

· Adaptation au terrain
La disposition de la construction et son implantation doivent tenir compte de la topographie originelle du terrain, s’y adapter et non l’inverse comme indiqué sur le plan de composition de l’Orientation d’Aménagement et de Programmation. Les déblais/remblais doivent figurer sur les coupes et façades du permis de construire et être réduits au minimum.
Le niveau des dalles de plancher sera récupéré par rapport au terrain naturel et doit se situer au plus près de celui-ci.
Les travaux de terrassement ne pourront être entrepris avant la délivrance du permis de construire.

· Orientation
L’orientation des constructions devront limitées au maximum l’impact paysager. Le sens du faîtage doit ainsi respecter les prescriptions du règlement graphique accompagnent l’orientation d’aménagement et de Programmation. 

· Aspect des constructions
Les constructions doivent présenter une simplicité de volume et de silhouette ainsi qu’une unité d’aspect et de matériaux compatibles avec la bonne économie de la construction.
Sont notamment interdits tout pastiche d’une architecture anachronique ou étrangère à la région, et tout élément architectural dévié de sa fonction initiale (tours, pigeonniers…).

Volumétrie
Une hiérarchie des volumes, dans la construction neuve, doit permettre de maintenir la notion de corps principal dominant au regard des volumes annexes.
De même doivent être évitées les complications excessives de volumes et de décrochements, qui doivent rester à l’échelle du bâti. Cette simplicité doit notamment être recherchée pour les toitures où, en tout état de cause, la toiture principale doit rester dominante.

Couvertures
Les couvertures seront en tuiles rondes de type canal d’aspect vieilli. Les tuiles rouges sont à proscrire. Les pentes doivent être comprises entre 25 et 35%. Elles doivent se terminer sans dépassement sur les murs pignons. Dans certains cas exceptionnels justifiés par l’architecture, d’autres matériaux pourront être envisagés.
Les débords de toiture doivent être choisis en fonction du type de bâtiment et de l’homogénéité de la rue, par exemple :
· Génoise,
· Corniche, pierre, plâtre,
· Débord de chevrons.

Percements 
Les pleins prédominent sur les vides.
Les couvertures pourront faire référence à celles de l’architecture traditionnelle tout en comportant des adaptations contemporaines. D’autres types d’ouvertures pourront être proposés mais leur disposition, leurs dimensions, le rythme qu’elles auront les unes par rapport aux autres devront résulter de l’observation des façades avoisinantes afin d’obtenir une insertion harmonieuse et cohérente du nouveau bâtiment dans le front bâti existant.





Traitement des façades
Le traitement des façades sera analogue au caractère dominant des façades avoisinantes. Sauf exception justifiée par l’architecture, les placages de pierres ou d’autres matériaux seront à éviter.
Les façades devront être enduites avec un enduit frotassé à la teinte faiblement soutenue (éviter cependant les couleurs trop claires, le blanc est à proscrire). D’autres types de matériaux pourront être utilisés mais leur texture, leur calepinage, leur couleur devront résulter de l’observation des façades avoisinantes.

Clôtures
La clôture est un élément essentiel qui assure la continuité architecturale de la rue. Elle doit être de forme simple :
Seules les clôtures grillagées (sur piquets métalliques) éventuellement doublées d’une haie vive sont autorisées. Les clôtures ainsi que des haies qui peuvent les doublées devront respecter une hauteur de 1,8m.
Les clôtures seront obligatoirement ajourées pour laisser passer l’écoulement naturel des eaux de pluies.
Les portails devront être proportionnés et en harmonie avec la clôture et le bâtiment à créer. 

Photovoltaïque et éolien
Ces dispositifs devront s’intégrer au maximum dans l’architecture de la construction et doivent être proportionnés à la couverture ou aux façades concernées.

Détails architecturaux
Les climatisations devront être intégrées dans des caissons en serrurerie et de préférence ne pas être implantées en façade sur rue. Les évacuations seront obligatoirement raccordées au réseau d’eaux usées. Les goulottes en façade sont interdites.
Les divers tuyaux d’évacuation autres que ceux nécessaires au drainage des eaux de pluie ne devront pas être apparents.

Eclairage 
Les appareils d’éclairage extérieur seront équipés de dispositifs permettant de faire converger les faisceaux lumineux vers le sol en évitant toute diffusion de la lumière vers le ciel et les mitoyens. Ces dispositifs d’éclairage devront disposer d’une technologie non agressive.

ARTICLE IAU 12 – Aires de stationnement
Le stationnement des véhicules correspondant aux besoins des constructions et installations autorisées dans la zone doit être assuré en dehors des voies publiques.
L’Orientation d’Aménagement et de Programmation (OAP) réalisée sur la zone localise plusieurs espaces de stationnement.
Pour chaque place de stationnement, une surface moyenne de 25 m², dégagement y compris, doit être prévue pour les véhicules, les places ont une largeur minimale de 2,30 mètres.
Le nombre de places de stationnement minimum à créer est le suivant.

Construction à usage d’habitation
Dans le cas d’opérations d’ensemble il est exigé : 
· 1 place de stationnement véhicules par tranche entamée de 70m² de surface de plancher ;
· 1 place de stationnement véhicules visiteur pour 2 logements dans le cas d’opération d’ensemble.

Equipements
Le nombre de places de stationnement à créer pour les véhicules devra être estimé au regard de la nature de l’équipement, de sa vocation, de sa situation géographique, de son taux et de son rythme de fréquentation.

ARTICLE IAU 13 – Espaces libres et plantations 
Règle quantitative
En zone IAUa, 20 % de la surface totale de l’opération d’aménagement sera traitée en pleine terre (surface végétalisée). Cette surface pourra accueillir les dispositifs de gestion des eaux pluviales mentionnés à l’article 4 de la zone
Dans chacune des zones, le stationnement perméable permettant l’infiltration des eaux pluviales peut être considéré comme de la pleine terre.

Règle qualitative 
Les éléments caractéristiques du paysage (haies, murs de pierre…) doivent être conservés s’ils peuvent s’intégrer aux aménagements.
Les nouvelles plantations devront être d’essence locale, en évitant les plantes allergènes et invasives.
Les haies monospécifiques sont interdites.
Les ouvrages techniques de gestion de l’eau et leurs abords (noues…) feront l’objet d’un traitement paysager à dominante végétale intégrés dans l’environnement naturel et bâti.
Les surfaces libres de toute construction, ainsi que les délaissés des aires de stationnement doivent être plantées, traités ou aménagés.

ARTICLE IAU 14 – Obligations en matière de performances énergétiques et environnementales
Des systèmes collectifs de production d’énergie devront être privilégiés dans les opérations d’aménagement d’ensemble. 

ARTICLE IAU 15 – Obligations en matière d’infrastructures et réseaux de communications électroniques  
Toute construction nouvelle devra prévoir les aménagements et dispositifs nécessaires au raccordement au réseau de fibre optique (pose de fourreaux vides, adaptation des constructions pour faciliter les branchements Très Haut Débit).
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Contexte
Au regard des constructions réalisées à ce jour, la commune a souhaité revoir les règles relatives au hameau de Mousteiret pour en préserver l’identité. 
A ce titre, il a été décidé de créer une sous-zone UAa spécifique au hameau, afin de renforcer la réglementation relative aux façades sur rue. 

Objet de la modification
Le point n°2 de la modification du PLU consiste à créer une sous-zone spécifique au hameau de Mousteiret afin de garantir la préservation de son identité :
· Déclinaison de la zone UA en sous-zone UAa
· Renforcement des règles de l’article 11 relatives à l’aspect extérieur 

A ce titre, le règlement est modifié.

Modifications apportées aux pièces du PLU
Plans de zonage
· Reclassement zone AU du hameau de Mousteiret en UAa



	Avant modification

	[image: ]

	Après modification

	[image: ]



La superficie de la zone UA du PLU opposable est d’environs : 55 000m²
La sous-secteur UAa créé présente une superficie d’environs : 17 560m²



Règlement
Préambule : les modifications sont indiquées en surligné jaune
	Avant modification
	Après modification

	Page 08
2.1.	Zone UA 
La zone UA correspond au centre aggloméré du village du Brusquet et au hameau du Mousteiret. Elle est caractérisée par une mixité des fonctions urbaines : habitat, services et équipements et par une densité de construction élevée.



Page 11 à 12
ARTICLE UA 11 – Aspect extérieur
[…]
Matériaux et façades
Les matériaux de couverture, les enduits, les menuiseries et les huisseries extérieures doivent emprunter aux éléments correspondant des édifices voisins leur simplicité, leur couleur et leur modulation.
[…]
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Clôtures
Les clôtures et portails doivent être traitées le plus discrètement possible :
· Soit elles doivent être en murs maçonnés pleins. Dans ce cas, les enduits sur murs seront analogues à ceux des façades ;
· Soit elles doivent comporter des dispositifs à claire-voie ; dans ce cas d’utilisation d’un grillage, ce dernier sera doublé de haies-vive privilégiant les essences végétales locales
La hauteur des clôtures à l’alignement des voies publiques ne doit pas être supérieur à 1,50 mètres.
[…]
	Page 08
2.1.	Zone UA 
La zone UA correspond au centre aggloméré du village du Brusquet et au hameau du Mousteiret. Elle est caractérisée par une mixité des fonctions urbaines : habitat, services et équipements et par une densité de construction élevée.
La zone UA comprend le secteur UAa correspondant au centre aggloméré du hameau de Mousteiret. 
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ARTICLE UAa 11 – Aspect extérieur
[…]
Matériaux et façades
Les matériaux de couverture, les enduits, les menuiseries et les huisseries extérieures doivent emprunter aux éléments correspondant des édifices voisins leur simplicité, leur couleur et leur modulation.

Dans le secteur UAa :
En cas de travaux sur des constructions existantes, le choix des matériaux (nature, aspect, couleur) doit se faire en cohérence avec les matériaux existants de la construction et des bâtiments avoisinants.
Doivent être préservés et restaurés (sauf en cas d’impossibilité technique avérée) :
- les ouvrages en pierre, prévus pour être apparents ;
- les percements marquants de la composition générale des façades, en particulier lorsqu’il s’agit des façades sur espaces publics ou voies (portes d’anciennes remises)
Le ravalement doit conduire à améliorer l’aspect extérieur des constructions ainsi que leur état sanitaire.
A ce titre, doivent être employés des matériaux, des techniques et des couleurs ne dévalorisant pas le caractère des constructions et leur impact dans l’environnement.
Les colonnades sont interdites.
La recherche de qualité urbaine doit orienter le choix des matériaux employés dans la conception des façades.
Les tons des différents ouvrages extérieurs devront être définis précisément avec l’accord de la commune ou de l’autorité compétente en urbanisme. 
Afin de conforter la qualité du paysage urbain dans lequel la construction nouvelle vient s’insérer, sa transition volumétrique et architecturale nécessite de prendre en considération les caractéristiques marquantes des bâtiments voisins (hauteur des rez-de-chaussée, traitement des soubassements, rythmes de composition, échelle des éléments de composition…).

Equipements et aménagements divers
Dans le secteur UAa :
Les paraboles sont interdites en façade sur rue.
Les climatiseurs sont interdits en façade sur rue. Les climatiseurs ne pourront pas être installés en saillie sur les bâtiments ni même posés sur les balcons. Ils devront être intégrés à la construction.
A l’exception des gouttières et chenaux, les divers tuyaux d’évacuation ne doivent pas être apparents.
Les éléments de comptage, de relais, et les boîtes aux lettres seront de préférence regroupés en s’intégrant dans la façade, le mur de clôture ou en s’incorporant à l’architecture du portail d’entrée.
Les citernes et bonbonnes seront enterrées ou intégrées à la construction, en tout état de cause elles ne seront pas visibles depuis l’espace public.
Les enseignes devront être intégrées de manière harmonieuse à la façade.

Ouvertures
Dans le secteur UAa :
Les ouvertures doivent être de proportions analogues aux ouvertures traditionnelles locales, respectant le caractère Haut Provençal du Hameau. Elles devront être plus hautes que larges sur rue. Quelques rares ouvertures d’un caractère différent seront admissibles en position discrète.
Les volets métalliques et plastiques en tableau sont interdits. Les volets roulants électriques sont interdits.
Les volets bois doivent être réalisés dans le mode traditionnel des bois. Les volets en Z bois et les volets cadrés de type dauphinois sont à privilégier. Les couleurs vives pour les volets sont interdites. Les tons des différents ouvrages extérieurs devront être définis précisément avec l’accord de la commune ou de l’autorité compétente en urbanisme. Les fenêtres bois ou PVC doivent être de type Provençal y compris les portes fenêtres.
Les portes de garage doivent être pleines (sans oculus).
Les barreaudages doivent être métalliques, droits et verticaux.
Les ferronneries doivent être prises dans le tableau des ouvertures.
Les balcons en sailli de façade sont à éviter. Les balcons en recul et couvert dans le prolongement de la toiture sont à privilégier.




Matériaux
Dans le secteur UAa :
L’emploi à nu en parements extérieurs de matériaux fabriqués en vue d’être recouverts, est interdit.
Les imitations de matériaux de type faux pans de bois, fausses briques ou fausses pierres sont interdites.
Les constructions annexes doivent être en matériau de type pierres, ou traitées de la même manière que la construction principale à laquelle elles se rapportent.
En cas de création de nouvelles portes de garages, ces dernières doivent s’inscrire dans le respect de la composition de la façade existante. La couleur des matériaux devra respecter l’harmonie générale du bâtiment.

Clôtures
Dans le secteur UAa :
A l’alignement des voies et emprises publiques, les clôtures doivent être réalisées :
· soit en maçonnerie pleine, et traitées de la même manière que la construction à laquelle elles se rapportent, de type pierre …
· soit d’un mur bahut d’une hauteur maximale de 70 cm, surmonté d’une grille en métal galvanisé.
Elles ne doivent pas excéder une hauteur de 1,50 m.
Les éléments de comptage et de relais seront de préférence regroupés en s’intégrant dans le mur de clôture ou en s’incorporant à l’architecture du portail d’entrée.
Les clôtures en grillage sont interdites sur voie publique.
En limite séparative, les clôtures devront être constituées :
· soit sur toute leur hauteur d’une grille ou grillage rigide ou semi-rigide, de couleur verte ou en métal galvanisé, doublée d’une haie d’essences locales variées,
· soit d’un mur bahut d’une hauteur maximale de 70 cm, surmonté d’une grille ou grillage rigide ou semi-rigide, de couleur verte ou en métal galvanisé, doublée d’une haie d’essences locales variées,
La hauteur de la clôture en limites séparatives ne peut excéder 1,80m.
Les brise-vent sont tolérés à condition d’être d’aspect bois.

Couvertures
Dans le secteur UAa :
Les couvertures seront en tuiles rondes de type canal d’aspect vieilli. Les tuiles rouges sont à proscrire. Les pentes doivent être comprises entre 25 et 35%. Elles doivent se terminer sans dépassement sur les murs pignons. Dans certains cas exceptionnels justifiés par l’architecture, d’autres matériaux pourront être envisagés.
Les débords de toiture doivent être choisis en fonction du type de bâtiment et de l’homogénéité de la rue, par exemple :
-	Génoise,
-	Corniche, pierre, plâtre,
-	Débord de chevrons.
L’installation de panneaux solaires est autorisée sur les toits sont condition d’une intégration totale à la toiture.

[bookmark: _Hlk511916349]Abords et aménagements divers
Dans le secteur UAa :
Les murs de soutènement et les parapets doivent être traités en pierres. Si des garde-corps sont nécessaires, ils doivent être métalliques, droits et montés en séries verticales. Les barreaudages en tubes horizontaux sont interdits.
Chaque fois que possible, des pavages ou des calades doivent être réalisées en ménageant un escalier au centre des étroites ruelles, lorsque celles-ci présentent une pente prononcée.
Les citernes de combustibles ou autres doivent être soit enterrées, soit masquées par des haies vives, soit intégrées à la construction.   […]
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Notice explicative de la modification du Plan Local d’Urbanisme du BRUSQUET
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Impacts sur la biodiversité et les espaces naturels et agricoles
· Points de modifications au sein de l’enveloppe urbaine
La modification n°02 du PLU du Brusquet s’inscrit au sein de l’enveloppe urbaine du hameau de Mousteiret. Dans un souci d’homogénéité et de valorisation patrimoniale du hameau, il a été décidé de revoir les règles de l’article 11 concernant l’aspect extérieur des constructions. 
Ces points de modifications concernent exclusivement l’aspect « esthétique » des nouvelles constructions, au sein d’un espace urbain dense : l’impact sur l’environnement de cette modification est donc quasi-nulle. 
[image: ]
· Point de modification au sein des espaces agricoles
La modification n°01 du PLU du Brusquet s’inscrit en extension de l’enveloppe urbaine de la zone UB du PLU opposable, sur un secteur composé d’espace agricole et de friche, actuellement classé en zone IIAU (cf. carte de l’occupation des sols - partie contexte). L’urbanisation future de ce secteur, dû au passage de cette zone en IAU, représente un impact mesuré sur l’espace agricole, déjà inscrit au PLU opposable. 
Cependant, le projet d’extension de l’urbanisation est suffisamment éloigné des espaces naturels boisés à proximité pour ne pas impacter ces derniers (cf. périmètre de l’OAP - partie contexte). 
De plus, l’article 11 relatif à l’aspect extérieur des constructions, et plus particulièrement au niveau des clôtures, visent à garantir une transparence hydraulique et écologique permettant de répondre aux enjeux environnementaux :
· Faciliter le libre écoulement des eaux dans les zones sensibles au risque inondation ;
· Faciliter la circulation des espèces, notamment la petite faune, dans les secteurs à plus grande fonctionnalité écologique.
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Impacts sur les fonctionnalités écologiques
Les impacts sur les fonctionnalités écologiques restent minimes. Les secteurs concernés par les modifications ne sont pas situés au sein ou à proximité d’espace de protection règlementaire ou contractuelle.
La modification n°01 concernant l’OAP s’inscrit sur un site agricole, la biodiversité y est donc fortement limitée. L’aménagement des espaces verts de cette zone avec des essences locales et variées permettra de valoriser la biodiversité, aussi bien au niveau de la faune que de la flore. La synthèse des enjeux figure ci-après :

	
	OAP Le Vignares

	SRCE
	

	Réservoir
	 À 120 m du FR93RS1529 - modéré	

	Corridor
	 Faible	

	

	Réserve ONF
	 Modéré	

	

	Natura 2000 ZSC
	

	FR 9301535 – Montagne de Cal-Haut – Clues de Barles – Clues de Verdaches
	 En dehors - Faible	

	

	PNA - PRA
	

	Coenagrion mercurial, Coenagrion caerulescens, Sonneur à ventre jaune, Petit Rhinolophe, Grand Rhinolophe, Petit Murin, Barbastelle d’Europe, Minioptère de Schreibers
	 Modéré	

	Loutre, Castor, Loup, Apron du Rhône, Lézard Ocellé, Cordulegaster caerulescens, Azuré du Serpolet, Damier de la Succise, Proserpine, Cordulegaster bidentata
	 Fort	

	

	ZNIEFF T1
	

	910012709 – Collines de la Lausière
	 A 120 m - Modéré	

	

	ZNIEFF T2
	

	930020054 – La Bléone et ses principaux affluents (les Duyes, le Galèbre, le Bès, le Bouinenc) et leurs ripsylves
	 En dehors - Faible	




	Analyse des enjeux du site

	· Enjeux écologiques potentiels par rapport au site

	Habitat
	Le site est occupé par deux zones agricoles profondément remaniées et ne présentant pas d’enjeux en terme d’habitat. Il n’y a pas de zones humides sur le site ou en périphérie.

	Flore
	La flore du site est commune et rudérale ou pionnière. La période d’expertise n’est pas favorable  à  l’observation  des  messicoles.  Il  n’y  a  pas  d’espèces  potentiellement remarquable sur le site.

	Faune
	La faune est limitée sur le site au regard des habitats marqués par les travaux agricoles sans zones d’accueil favorables. Les espèces observées sont communes des zones  péri-urbaines  (Moineau  domestique,  Pie  bavarde,  Piéride  du  chou,  Oedipode soufré, etc.) et les espèces remarquables ne sont pas potentielles sur le site.

	· Bilan des incidences potentielles du projet sur les espèces protégées potentielles et/ou à enjeu local de conservation

	Flore
	 	FAIBLE	

	Faune
	 	FAIBLE	

	· Bilan des incidences potentielles du projet sur les zones Natura 2000

	FR 9301535 –
Montagne de Cal-Haut
	Le site ne présente pas de connexions avec cette zone ni d’habitats remarquables ou de milieux favorables pour la faune et la flore.

	Impact aménagement
	 	FAIBLE	
	FAIBLE A MODÉRÉ
	MODÉRÉ
	MODÉRÉ A FORT
	FORT

	· Bilan des incidences potentielles du projet sur les fonctionnalités écologiques des zones à déclasser

	
TVB, corridors Services écosystémiques
	Le site participe au service d’alimentation et de régulation, étant une zone agricole. Il est important de limiter la perte de ces services. Situé à proximité d’un réservoir de biodiversité,  il  n’y  a  pas  de  liens  avec  cette  zone  remarquable  mais  il  convient d’anticiper sur des perturbations potentielles (pollution lumineuse, espèces exotiques).
=> incidences faibles à modérées

	· Mesures d’atténuation à envisager

	✔	Limiter la consommation de terres agricoles et l’imperméabilisation
✔	Revaloriser les terres arables et préserver l’arbre mort en limite extérieure de parcelle au sud
✔	Réaliser un éclairage limitant la pollution lumineuse (< 2700 °K et orientation vers le sol)
[image: ]
✔ Privilégier la plantation d’espèces locales et mellifères dans les futurs aménagements (fruitiers type Amandier  ou  Pommier,  Chêne  pubescent,  Érable  champêtre,  Arbre  à  perruque,  Troène  commun, Prunellier, Aubépine à un style, Dorycnie à 5 feuilles, Thym, Immortelle jaune, prairie fleurie, etc.)



La modification n°02 s’inscrit au sein de l’enveloppe urbaine du hameau de Mousteiret, et ne concerne que l’article 11, à savoir des ajustements sur l’aspect extérieur des constructions. L’impact sur les fonctionnalités écologique est donc complètement nul. 
[image: ]
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Impacts sur la ressource en eau
La modification n°01 du PLU vise à ouvrir à l’urbanisation un secteur en continuité de l’enveloppe existante. Afin de limiter l’impact de cette modification sur la ressource en eau, des règles relatives à la préservation d’espace de pleine terre et à la gestion des eaux pluviales sur les parcelles privées participent à une meilleure prise en compte de la composante hydraulique dans les projets et à garantir le maintien d’espaces perméables sur lesquels pourront être absorbés les eaux de ruissellement et les eaux pluviales. Ainsi, la modification du PLU garantie une prise en compte exemplaire de la composante hydraulique dans les projets. Au regard du nombre de logements prévus par l’OAP accompagnant la modification n°01, les impacts de cette urbanisation future sur la composante hydraulique seront faibles (cf. plan de composition OAP).
La modification n°02 vise à redéfinir certains points de l’article 11 du règlement du hameau de Mousteiret. Cette modification n’impact nullement la ressource en eau.

Impacts sur la ressource sol / sous-sol
La modification n°01 visant à une extension de l’enveloppe urbaine actuelle entraînera une altération locale et directe de la ressource sol/sous-sol. Toutefois, en privilégiant la densité, un pourcentage élevé de pleine terre et la non-imperméabilisation possible des espaces de stationnement, la présente modification participe à la préservation de la ressource sol/sous-sols dans son ensemble.
La modification n°02 ne représente aucun impact sur la ressource sol et sous-sol. 
Impacts sur le paysage urbain et naturel
La modification n°01 est cadrée par une Orientation d’Aménagement et de Programmation dans laquelle a été intégrée une réflexion poussée sur l’intégration dans le paysage des futures constructions. (cf. éléments de programmation de l’OAP).
Dans la modification n°02 du PLU, l’ensemble des modifications apportées à l’article 11 du hameau de Mousteiret renforcent les exigences qualitatives des aspects extérieurs du bâti. Cette modification garantie ainsi une meilleure intégration des constructions et autres éléments bâtis dans le paysage urbain et naturel.
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[bookmark: _Toc419802908][bookmark: _Toc448238010][bookmark: _Toc513477094][bookmark: _Toc527119445]Impacts sur le cadre de vie
Impacts sur l’habitat/population
Les projections prévues dans le PLU en vigueur se sont appuyées sur l’urbanisation potentielles des zones urbaines et des secteurs de projets (zone AU). Ces projections ne sont pas remises en question par la présente modification.
Voir partie 1 – Eléments de contexte – Plan Local d’Urbanisme en vigueur
Impacts sur l’assainissement et les réseaux divers
La présente modification en intégrant, dans le règlement du PLU, les principes de gestion des eaux pluviales à la parcelle par la mise en place de systèmes adéquats et adaptées confère une plus-value environnementale au projet.
La modification n’aura pas d’impacts environnementaux négatifs grâce à la prise en compte de l’environnement par l’intégration des espaces naturels et de la gestion des eaux pluviales et de ruissellement.

[bookmark: _Toc419802909][bookmark: _Toc448238011][bookmark: _Toc513477095][bookmark: _Toc527119446]Conclusions
Bien que la modification n°01 vise à ouvrir un secteur à l’urbanisation, le choix d’accompagner cette ouverture par la définition d’une Orientation d’Aménagement et de Programmation permet de garantir un impact limité sur l’environnement. De plus, il est nécessaire de rappeler que le secteur défini pour cette future urbanisation n’est pas situé au sein ou à proximité de protections réglementaire et/ou contractuelle. Le secteur de projet n’est pas non plus soumis à un risque.
La modification n°02 concerne uniquement l’aspect extérieur des constructions, afin de préserver l’identité du hameau de Mousteiret. Son impact sur l’environnement est nul. Au contraire ce point de modification vise une meilleure intégration des futures constructions dans le paysage. 
Dans son ensemble, la présente modification du PLU du Brusquet prend en compte l’environnement, dans le projet et plus particulièrement au niveau des points de modifications. Elle répond également à une volonté de mise en compatibilité du PLU avec les différents documents supra communaux liés à l’environnement.
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